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BERTHIERVILLE, JEUDI, LE 22 NOVEMBRE 1956. Roland Doucet, Rédacteur-Gérant

LA VILLE EMPRUNTE $20,500.
Pour des travaux de conduites d’aqueduc sur les rues

Vaudreuil et Bienville, un emprunt de $8,200.00 —
Réfection du réservoir d’aqueduc et achats pour le
département des incendies, emprunt de $12,300.00
— Aucun électeur n’a protesté lors de l’assemblée
publique.

Les règlements d'emprunt portant les numéros 239 et 240 pour-
vovanis au paiement de travaux d’aqueducet d’achats pour le dépar-
tement des incendies pour un montant total de 320,500.00 ont reçu l’ap-
probation des électeurs, puisqu’aucun d’eux n’a jugé bon de protester
lors de l'assemblée publique tenue le 8 novembre dernier, à l’hôtel de
ville.

Nous vous donnons ici quelques extraits de ces deux règlements :
ATTENDU qu’il est à propos et dansl'intérêt de la ville et de ses

contribuables de pourvoir à des travaux de conduites d°aqueduc sur les
rues Bienville et Vaudreuil, ainsi que réfection du réservoir d’aqueduc
et d'achats pour le département des incendies.

ATTENDU que la ville n’a pas en mains les fonds estimés nêces-
saires pour faire ces travaux et qu’il y a lieu pourelle de faire un em-
prunt pour se les procurer.

Pour effectuer l’emprunt ci-dessus mentionné, la ville émettra ses
obligations en coupures de la valeur nominale de CENT DOLLARS
18100.001 (ou tout multiple de cette somme). Ces obligations seront
faites pavæbles-at”portebr:-Efles’pourront”être ‘enregistrées - quant‘aviez-puiss
principal et, dans ce cas, elles seront payables au détenteur. Le prin-
cipal et les intérêts seront payables au bureau principal de la Banque
Canadienne Nationale, à Montréal, Québec et Berthierville. Les dites
obligations porteront intérêt jusqu’à paiement, à un taux n’excédant
pas cinq pour cent (5%) par an, payable semi-annuellement.

PROVINCE DE QUEBEC
VILLE DE BERTHIERVILLE

CEDULE “A”

CONDUITE D'AQUEDUC SUR LA RUE BIENVILLE

Des travaux de conduite d’aqueduc incluant matériel et
main-d'oeuvre sur la rue Bienville. 466 piedsàà raison
de $7.00 le pied ...... $3,262.00

CONDUITE D'AQUEDUC SUR LA RUE VAUDREUIL

Conduite à’aqueduc incluant matériel et main-d'oeuvre sur
la rue Vaudreuil 512 pieds à raison de $7.00 le pi. ……… 3,584.00

TOTAL : $6,846.00

Emprunt 109% _ 684.60
Intérêt et Imp. sur emprunt temporaire Lu 327.10
Frais légaux et imp. d’obligations 5% … . - 342.30

$8,200.00
(Signé) René Bayeur.

Secrétaire-Trésorier

CEDULE ‘A”

Réfection du réservoir de l’aqueduc :

    

Nettoyage à l’intérieur ……....… $ 695.20
ecouvrement et peinture à l'extérieur Le 1,450.00

Matériaux et soudure0 2,886.50

5,031.70

Achats pour le département des incendies :

Camioneeeeeeereee 1,500.00

Bovanx 2.570.00
Echelle 60° aluminiomRTS 722.00
2 Fog Nozzlesoneerrant ve 130.00
PAL)RE 42.35
orne-fontaineeeerare crea ereee 175.00

Ccessoires pour système 115”cnrs 47.65

5,187.00
}

10,218.70
Charges d'emprunts 10%. ...........DreAer 1,02187
Intéret et imprévus sur. emprunts‘temporaire eee 548.
Impression ‘obligationset-fraisligaux5 RE 510.69

ads >

co $12,300.00

 

(Signé) René Bayeur

*

Soirée canadienne

| musique, chantet de franche gaieté.

Le R -P. Lucien Durand,

C.s.v., ancien aumônier

au collège St-Joseph

et au Juvénat, décédé

à l’âge de 57 ans

Le R.P. Lucien Durand, c.s.v.,
est décédé à l’âge de 57 ans, mardi
le 13 novembre, à la maison Cham-
pagneur à Joliette. Son état de
santé l’avait obligé de démission-
ner au poste de curé de La Ferme,
Abitibi. Il avait été ordonné prê-
tre en 1927. Après avoir été pen-
dant deux ans, surveillant et pro-
fesseur au séminaire de Joliette,
il avait été nommé, en 1929, au-
mônier du Juvénat de Berthier-

=puis;-Fannée-suivante, au
mônier du collège Si-Joseph, dans
le même endroit, poste qu’il avait
occupé pendant cing ans.

Ses funérailles ont eu lieu ven-
dredi le 16 novembre et le corps
fut inhumé dans le cimetière de la
communauté.
 

samedi soir
Le Cercle des Filles d'Isabelle qui

a l'habitude de bien faire les cho-
ses, présente pour samedi soir, le
24 novembre, à l’occasion de la
Sainte-Catherine, une soirée cana-
dienne, à la salle paroissiale, qui
comprendra un programme pouvant
plaire à tous les genres. Chants,
musique, danses populaires, danses
carrées, etc.

UNE INVITATION toute spé-
ciale est faite à la jeunesse aimant
à danser les sets canadiens. N’ou-
bliez pas cette soirée. Assistez nom-
breux. Il y aura du plaisir pour
tous !
 

° »#

Grande soirée
. Pg

recreative
Le 28 novembre 1956, a 8 h. 30

pm, aura lieu à la salle paroissia-
le de Berthierville, une grande soi-
rée rétréative organisée par les Cer-
cles Lacordaire et Jeanne d'Arc, a-
vec "Ti-Blanc Richard” et ses gais
Lurons. ’

Cette troupe comprenant sept

artistes. de la radio et de la TV,

donnera un spectacle de 2 h. 30 de

Donc, en foule à la salle parois-

sialeet:en-retour vous passerez

soirée inoubliable. .

‘|ses limites.

 

Campagne

moins de tuberculeux contagieux
en circulation; mais cessons de

IL FAUT ATTENDRE
MAINTENANT LE

JUGEMENTDE LA REGIE
Les autorités de la ville se sont

présentées, le 15 courant, devant la
Régie, à la demande du requérant
M. Aldéric Lavallée, propriétaire du
Motel Canada, lequel est situé en
dehors des limites de la ville. Cette
requête est appuyée par le conseil
de la paroisse.
Dans sa demande, le requérant

demande à la ville de fournir l'eau
nécessaire à son exploitation com-
merciale. Ce qui voudrait dire pour
la ville, un prolongement de réseau
d'environ cinq cents pieds.

La ville.a produit une opposition

 

du Timbre

de Noël
Victoire incomplète

La Campagne du Timbre de|combattre et nous reviendrons à
Noel est déjà ouverte depuis une |25 mortalités par tuberculose par
semaine: la guerre à la tuberculose |année dans le comté comme il y a
continuera jusqu’à la victoire fina-|15 ans, alors que cette année une
le. seule personne à date a payé de sa

Il y a certainement beaucoup|vie.
La vaccination par le B.C.G. est

une armetrès efficace et c'est pour-
quoitous les sujets non infectés de-
vraient se faire vacciner.
Que fait-on des sommes recucil-

lies ?
Education : on s'efforce de pré-

venir la Tuberculose en instruisant
le public.
Dépistage : radiographies pul-

monaires rendues ‘faciles par la
roulotte.

Réadaptation : les anciens tu-
berculeux ont souvent besoin d’être
encouragés pour empêcher les re-
chutes.

Travail social : effet merveil-
leux chez les familles atteintes.

Objectif: continuer la lutte jus-
qu’au jour où nous pourrons fer-
mer les hôpitaux pour maladies
pulmonaires.

Le Timbre de Noel aide à pour-
suivre ce but.
Envoyons immédiatement notre

contribütien ; c’est un des meilleurs à la demande du requérant.
L’argument principal invoqué

par la ville pour appuyer sa défen-
se est que son usine de pompage
et de filtration est taxée à pleine ca-
pacité, que son agrandissement ou
sa teconstruction entrainerait des
déboursés considérables qu'elle ne
peut encourir et qu’elle a besoin
de toute l'eau disponible pour ses
usagers demeurant dans les limites
territoriales.

La Régie a remis son jugement a
plus tard.

Pour le bénéfice de nos lecteurs,
nous reproduisons le résumé d'un
jugement déjà rendu par la Régie,
en date du 18 avril 1950, alors que
Ja ville demandait à la Régiel'auto-
risition de diséontinuer ce service
chez tous les abonnés en dehors de

Nous croyons que dans ce juge-
ment les conclusions pouvaient se
tirer comme suit:

a) Tant aue la nouvelle route ne
sera Das faite, il serait trob oné-
reux de forcer les preneurs d'eau à
s'organiser;

b) D'ici ce temps. la ville devra
fournir les usagers de. son mieux :

c) La ville ne pourra être forcée
d'augmenter .son .réseau;

d) Elle ne peut être forcée de re-
nouveler sons réseaurot"d'yrappor-
ter des, amélioïations devant être
portées au compte capital ;

e) Lorsque la nouvelle route se-
ra fdite, Jes, conditions peuvent
changer ¢ln"tequérante.(laville) Ÿ

Le prix du billet est de $0.75. }
La direction, :   «Secrétaire-Trésorier  

  

moyens de prévenir la tuberculose.
Employons nos timbres.
Le Comité du Timbre de Noel

 

Retraite d'orientation

pour jeunes filles
Une retraite d'orientation pour

jeunes filles sera dirigée par un pè-
re Jésuite, à la nouvelle Maison-
Mère des Soeurs de Notre-Dame du
Bon-Conseil, au boulevard Gouin,
Montréal.

Elle commencera le jeudi soir,
6 décembre, en préparation de la
fête de l'Immaculée-Conception et
se terminera, fin d'après-midi, le
dimanche.

Pour tous renseignements, s'a-
dresser à la directrice de la re-
traite, 665 est, boulevard Gouin
(entre Lajeunesse et Papineau), face
au terminus du tramway Millen :
ou par téléphone : DU 8-1263 ou
DU 8-5069.

Le prospectus est envoyé sur de-
mande.

Une ancienne citoyenne,
Sr Noëlly Dandonneau, s.b.c.
 

Au gala du Jeune
- Commerce

Mlle Ursule Gouger assistait: en
fin de semaine, au grand gala don-
né.par.le Jeune Commerce au Châ- shità la charge.

¢    

teau de Blois deTrois-Riviéres.
/
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ROLAND DOUCET, Rédacteur-Gérant

6, rue Lafayette — Tél. : 6-8105

 

Le prix de l’abonnement est de $2.00 par année pour le
Canada et $3.00 pour les Etats-Unis — Toute année commen-
eée est due en entier.

Conformément à la tradition et dans l'intérêt d’une juste
Mberté, 11 est entendu que les articles du ‘’Courrier’’ sont pu-
bliés sous la responsabilité de leurs auteurs.

Pour le tarif des annonces, impressions, ete., on voudra
bien s'adresser à nos bureaux.

ACCACLSVSAAee

ON SE VOILE LA FACE
"C'est la faiblesse des honnêtes gens qui fait la puis-

sance des crapules”’, affirme-t-on souvent pour expliquer
les succès nombreux et incompréhensibles à première vue,
des causes les moins recommandables, si non les plus mau-
vaises. C’est sans doute la seule explication vraiment plau-
sible au triomphe apparent du mal sur le bien, dont
les mérites intrinsèques ne peuvent à peu près pas entrer
en ligne de compte, sans affecter gravement la nature
même du mal et du bien. En somme, ce n’est pas la valeur
propre des instruments, des armesqui est généralement en
cause; c’est tout simplement l’habilité des combattants à
manier les instruments ou les armes; qui est en jeu. Les
preuves ne manquentpas, les exemples fourmillent.

 

Il en est un peu de même dans le domaine civique et
plus spécialement dans le champ politique. Surtout en
régime démocratique. Je crois qu’il n'y a aucune exagéra-
tion à affirmer que “l’esprit civique ou le sens politique
des citoyens conditionne la valeur du régime lui-même”.
Alors, l'abstention araduelle croissante, volontaire ou im-
posée de la population à la participation de ce qouverne-
ment du peuple se traduit directement par une diminution
au moins correspondante de rendementdu réaime (corrup-
on, érigée en système, remplacement par la dictature,
etc.

On assiste présentement à un phénomène assez é-
trange chez nous même. Ainsi que auelques rares esprits
demeurés en éveil l'ont mentionné, c'est le triomphe assez
généralde la ‘’conspiration du silence . . . ‘’ En autant que
ça ne les touche pas personnellement, que ca ne les con-
cerne pas directement individus et groupements d’hom-
mes se désintéressent, se déclinent, se voilent la face. . .
En autant aue leurs intérêts immédiats sont en jeu, que les
causes au’ils préconisent au défendent leur semblent bon-
nes, individus et groupements d’homes ne regardent pas
aux moyens, ne se préoccunent pas de la valeur des
moyens. Encore ici, les exemples ne manquent pas, dans
notre ville même. Nous pourrons en écrire lona sur le su-
jet. Combien de fois nous avons été témoins d'’utilisation
par certains individus de tous les moyens nettement con-

, damnables pour attiendre une fin contraire au bien com-
mun. Et personne n’a osé prendre position, même si à la
rigueur on n’y était pas tenu, ne pas assumer une part de
responsabilité même=i on peut s'y soustraire, lorsque le
bien commun est en ieu, c’est peut-être de la ruse, mais ce
n'est sûrement pas digne de vrais citoyens.

Sans verser dans le pessimisme, on peut affirmer aue
cet état de chose est assez aénéral. Même la moralité s’en
va chez ‘’le diable’. On reste sourd à l'appel de ceux oui
veulent y mettre un peu d'ordre, on a peur de prendre
position parce au’on a les mains attachées ou que l’on
retire quelaues faveurs de ceux qui sontles outeurs de cet-
te immoralité aui aasnille toute une belle jeunesse Mais
tout cela est bien du siécle. Protester contre un tel état de

. choses, c'est presque risauer de soulever un scandale. Ca
/ semble tellement normal ! Et c’est tellement plus agréa-

ble, moins forcant, moins comnromettant, en somme plus
huain. C’est tellement naturel ! Pourquoi se compromettre
quand on n’y est pas obligé ?

, Au simple point de vue civigue, cela ne peut conduire
qu'au désastre. Car la véritable démocratie finira par vo-
mir les peureux, les traitres, les vendus, les chiens cou-

; chants que nous sommes en train de devenir, que nous
“ sommes devenus!

Roland Doucet

 

JANDRE A. AUDETTE, D.C.
© CHIROPRATICIEN®

Le samedi à Berthierville
57, rue Frontenac — Berthierville, P. Q.

CHEZ ARVIN DFSY   

   

 

LE COURRIER DE BERTHIER

LA GRANDE INONDATION

DE L’ILE DUPAS EN 1865
Hélas! en 1865 l'inondation fut

une véritable calamité. L'eau s’é-

tait maintenue, tout l'hiver, à, une

hauteur plus qu'ordinaire ; le prin-

temps fit tout à coup fondrela

neige amoncelée ; le fleuve Saint-

Laurent, recevant à la fois cette su-

rabondance d'eau, ne put suffire à

la contenir, il déborda et s'éleva

bientôt à une hauteur considéra-

ble. Tant qu'il ne fut qu’à la hau-
teur à laquelle il avait accoutumé

les insulaires, ceux-ci *ne s'en in-

quiétèrent pas trop; mais quand il
dépassa celle que la génération pré-
sente ne lui avait jamais vu attetn-

dre, ils commencèrent à craindre.

Cependant, l'eau montait toujours,
les planchers postiches qu'on avait
établis à deux pieds au dessus du
[plancher véritable des maisons, é-
taient submergés. L'eau commençait
à baigner les estrades sur lesquelles
on avait élevé les animaux. Il fal-
lut monter ceux-ci sur les greniers
à foin, et loger les familles sous
les toits; et l'eau montait. montait
toujours. On apprit bientôt, avec
stupeur. que des piliers de pierre
avaient été élevés au Richelieu, à
quinze lieues au-dessus de Québec,
pour arrêter les glaces d'automne et
faciliter la prise d'un pont sur le
fleuve en hiver: qu'à chaque ma-
rée, ces glaces s'étaiunt augmentées
d'épaisseur, et qu'il y en avait, en
ce moment. des bancs énormes qui
obstruaient en grande partie. le
cours du fleuve. On remarqua, en
effet. que l'eau ne coulait plus,
mais elle montait toujours, et dans
les derniers jours, chaque matin.
tous constataient. avec effroi. qu’elle
était de quatre à cinq pouces plus
haute que la veille.

(à suivre la semaine prochaine)

 

Vérifiez vos billets

du théâtre Métro
À toutes les semaines, nous pu-

blierons la liste des numéros qui
auront été tirés au sort le jeudi
précédent.

Surveillez cette liste sur le Cour-
rier de Berthier à toutes les semai-
nes. et vérifiez le numéro sur les

billets que vous possédez. Voyez
si un de ces numéros correspond
avec/un numéro de vos billets.

Si oui, cela voudra dire que
vous étes éligibles au grand tirage
pour le riche prix de présence
d’une voiture “DODGE” qui aura
lieu en décembre 1957.

Voici les numéros tirés au sort
jeudi le 15 novembre 1956

1193 - 1549 - 1073 - 1200 - 1863
1903 - 1781 - 1989 - 1598 - 1830
1930 - 1505 - 1044 - 1344 - 1772
1960 - 1335 - 1110 - 1927 - 1011
1936 - 1257 - 1971 - 1726 - 1975
1973 - 1100 - 1864 - 1562 - 1121
1915 - 1916 - 1530 - 1852 - 1985
1397 - 1085 - 2003 - 1042 - 1238
1868 - 1244 - 1556 - 1314- 1745
1586 - 1836 - 1784 - 1891 - 1949
1878 - 1945

 

"GRATIS
Pour comprendre la DEPRESSION

NERVEUSE, la NERVOSITE, et y ap-

porter remède au point de vue psy-

chique, faites venir gratuitement le

sommaire très détaillé de chacun

des & ouvrages de 280 pages cha-
cun d'André La Rivière, psychana-

lyste consultant ef catholique, de

Montréal, ex-stagiaire des hôpitaux
de Paris : 1946-1951.

ÉDITIONS PSYCHOLOGIQUES, Enr.
3426, avenue Marcil, N.D.G., MH

Tél. : HU. 8-4312
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NAISSANCES.

BRISSETTE — Le 17 novembre

a été baptisée Marie, Marguerite,
Denise,fille de M. et Mme Roland

Brissette (Germaine Piché). Par-

rain et marraine : M. ee Mme Hen-

 
ri Piché, oncle et tante de l'enfant.

x x xx

SAVIGNAC — Le 18 novembre
a été baptisée Marie, Georgette, Cé-
line, fille de M. et Mme Bernard
Savignac (Jeannette Brissette). Par.
rain et marraine : M. et Mme Mau.
rice Brissette. +

 

 

 

 

 

 

 

“La Tunique” Un chef-d'oeuvre

du cinéma.

Tous ceux qui sont allés voir
“La Tunique” au Théâtre Royal,
furent d'accord pour qualifier ce
film des plus grands éloges. Jamais
avait-on vu une assistance aussi at-
tentive, aussi intéressée, aussi nom-
breuse qu'à la présentation de ce
grand spectacle. Rares sont les
films qui réussissent à plaire à tout
son auditoire, pourtant celui-ci sus-
cita l'admiration de tous.

 

MERCI AUX FILLES

D'ISABELLE
Mardi dernier le 13 novembre

un groupe de Filles d’Isabelle et de
jeunes filles prétaient leur con-
cours dans la préparation des let-
tres à envoyer pour la Campagne
du Timbre de Noel.

Inutile de dire que le travail
mareha rondement et fut exécuté
dans une atmosphère de gaieté.

Le Comité du Timbre de Noel
adresse un remerciement de recon-
naissance aux personnes dont les
noms suivent :
Mesdemes Eugène Baril, Léo

Poirier, Louis Savignac, Liliane
Marseille, Valmore Gervais, Alfred
Champagne, Dollard Armstrong,
Anaclet Lemire, Henri Gouger, Y-
van Dalcourt, Marcel Joli.

Mlles Fernande Salva, Blandine
Gervais, Marie-Paule Paquette, Li-
se Trudel.

Dr Ulysse Laferriére, M.D.
Président

Ciné-Potins
par André Beaudoin

 

 

  

Ce film produit par les studios
Twenty Century Fox a coûté la jo-
lie somme de $5,000,000. Par con-
tre il est l’un de ceux qui ont ré-
colté les plus grosses recettes.

Grâce au nouveau procédé Cinc-
mascope, (création de Henri Chré-
tien) ce film regorge de scènes fas-
tidieuses comme jamais auparavant
le cinéma pouvait en offrir sur un
écran ordinaire.

Nul autre que Victor Mature ne
pouvait jouer ce rôle de Démétrius
avec autant de succès.et de réaliste.
Il incarne parfaitement cet esclave
grec qui décrit Loyd C. Douglas)
dans son livre “The Robe”. En plus
d'une prestance et un physique co-
lossal il apporte à son interpréta-
tion son grand talent d'acteur. Ri-
chard Burton n'est pas moins sen-
sationnel dans son rôle de Trubin,
ce protérien qui découvre le che-
min de la vérité après avoir lui
même fait crucifier Jésus. Il serait
beaucoup trop long de souligner le
travail merveilleux /de chaque ac-
teur, tous ont jouer d'une façon re-
marquable. Pour conclure disons
tout simplement que "La Tunique”
est un film parfait comme rarement
en verrons-nous au cinéma.
 

CANDIDATURE
— Monsieur le directeur, je désirerais

occuper la place de notre ami Dupont, qui
est mort.

— Personnellement, je n’y vois pas
d'inconvénient . . . si Ja direction du ci-
metière veut bien vous le permettre !

®

PAS TOUJOURS
— À mon avis, les cheveux longs don-

nent à un homme un air intelligent !

— Pas toujours ! J'en ai trouvé un long

sur le manteau de mon mari, l'autre jour…

et ça lui a donné . . . l‘air bite |

 
 
 
 

Un matin beau
Un matin comme

Virez les yeux
Tirez le son

Recousez-moi  

Matin de la nuit

Ce matin je me léve
Sans savoir que ce soir
Je nais poupée de son

Diable !
Un jour à deux matins
Ça n’arrive pas tous les jours
Ça n’est pas comme les autres
Îl ne vient qu’une fois
Ce soir je me lève poupée de son

Matin de la nuit
Ce matin on m’a fait poupée de son

Utezl’aiguille .. .

; Matin de la nuit
Ce matin onl m’a fait poupée. de son
Voulez-vous jouer avec moi?

les autres matins

Gèneviève LEBUY   
 

 

 

   
  

   



 

JEUDI LE 22 NOVEMBRE 1858.
—————

 

  
 
Clin d'oeil

sur la rue

 
 

     Lo

pourquoi BERTHIERVIL-

LE n’aurait-il pas son bureau
d'assurance-chômage ? Tous

les sans-travail s'en réjoui-

raient et mettraient quelques

dollars dans leurs poches cee

en économisant le petit voya-

ge à Joliette pour leur ins-

cription au droit de presta-
tions.

[; °
A moins qu'on nous appor-

te une grosse industrie qui

donnerait du travail à nos

gens.

e,(a presse ! C’est urgent !

Une des commissions sco-
Jaires de St-Ignace de Loyola
(je dis une, parce que, vous

 
 

l'ignorez peut-être, cette pe- © ville, tous les , mercredis. Le matin 10.17 hres
tite municipalité compte troisi Si on ne sait pas quoi faire |“Watch toé Jos, l'es t’à veille GROS RHUME Le soir 6.07 hres

de passer au bat”. Un homme de la ville s’en va faire un |
° tour sur un ranch, et demande de monter Pour Québec

un cheval. Comme il n'y avait que des
4 chevaux un sauvage, le cow-boy hé- Le matin 10.32 hresLA CAISSE POPULAIRE M. Roger Lebel, réalisateur\site, et finalement consent. Notrehom|| Le soir 6.21 ‘hres

4% PAYE SUR LE

 

32, rue Montcalm — Tél. :

SERVICE DE

 

 

 

DE BERTHIERVILLE
EST VOTRE CAISSE

 

*VOUS VOUS DEVEZ DE VIVRE

Assurance-vie, feu, accident ou

SYLV10 DUBOIS - Assurances générales |

  

NOUS VOUS GARANTISSONS SATISFACTION
POUR TOUS GENRES DE TRAVAUX

DE CONSTRUCTION

ADRESSEZ-VOUS A

GERMAIN ST-MARTIN
OONTRACTEUR GENERAL

RUE DU COLLEGE — Tél. :

 

PAR UN “SPÉCIALISTE”

SERVICE CERTIFIÉ SUR TOUTES MARQUES

commissions scolaires admi-
nistrées indépendamment)
celle dont je parle est celle
de la Grande-Rivière. Une
nouvelle école sera cons-
truite au printemps,le terrain
est déjà acheté au prix de
$4,000.

©

Un contribuable a offert un
terrain gratuitement mais il
a été refusé. On avait proba-
blement de bonnes raisons.

©

Tout le Québec approuve la
position d'Ottawa dans le
conflit qui menace la paix du
monde. Exceptés naturelle-
ment les communistes et les
facistes.

CAPITAL SOCIAL

PPPSPOPPPPPOOSH

EN SEOURITE"

Pour votre

automobile, ete.. voyez   
6-3730 — BERTHIERVILLE

  
64236 — BERTHIERVILLE

TELEVISION
   

LE COURRIER DE BERTHIER

Réparation de lunettes
EXAMEN DES YEUX

Léo-Paul TROTTIER
OPTOMETRISTE BT

OPTICIEN

1654 est Mt-Royal Tél: LA. 3-1658
MONTREAL, P. Q.
 

avec les millions destinés aux
universités ; on pourrait gn
passer une petit “galette” au
collège St-Joseph avant que
les autorités ferment:les por-
tes de cetteinstitution ; fau-
te d’argent.

Ca me fait penser : Est-ce
que la Commission Scolaire
est allée a la source de cette
rumeur et voir si elle est fon-
dée. Au mois de septembre il
sera trop tard.

y Un loustic m’informe que
“Jos. Langlois Next” se pro-
mene de Lanoraie à Berthier-

du programme “Dimanche
matin” a reçu une lettre de
menace d’une demoiselle (let-
tre pas signée) le menaçant
de lui faire-un mauvais parti
s’il osait encore donner son
opinion sur le chanteur ex-
centrique qu’est Elvis Pres-
ley. Roger Lebel l’avait com-
paré à Lily St-Cyr.

e

Cela me fait penser qu’une
vue de Rock-n-Roll est à l’af-
fiche dans un théâtre de Loui-
seville cette semaine. Le gé-
rant M. René Béland n’a pas
pris dechance, il a pris une

DE CI, DE GA...

Notre chorale sous la direction

de M. Jean-Marc Rivard, profes-

seur, a commencé les exercices pré-

paratoires à la messe de minuit.

Invitation aux gens de bonne vo-

lonté qui ont des aptitudes pour
le chant et qui sont prêts à se dé-

vouer, à se joindre aux membres

de la Chorale. Les exercices ont
lieu tous les vendredis soirs à
l’église.

+ x +

M. et Mme Côme Rivard ainsi

que M. et Mme Donat Savoie de

St-Charles Mandeville, en visite

chez M. et Mme J.-Marc Rivard,

dimanche dernier.

* x %

M. et Mme Raymond Lanthier.

à Joliette dimanche dernier chez

M. Edmond Lauzon.

 

me monte un beau poney, mais à peine
est-il installé, qu’il va se ramasser à terre.

“Tu parles qu’il galope, ce poney-là!”
dit-il, en se frottant les reins.

“’Galope? dit le cow-boy. Mais, il avait
pas commencé à galopper; il faisait rien
que tousser!’’  
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M. Georges Plante, militaire,

de Borden, Ontario, chez ses pa-

rents, M. et Mme Louis Plante, en

fin de semaine.

Xx kX

M. et Mme Félicien Bélanger
de Montréal chez M. et Mme Jo-

seph Bélanger.

x x %

M. et Mme Lipnel Fredette à

Trois-Rivières dimanche dernier,
ils en ont profité pour visiter M.

et Mme Gaston Hamel.

 

HORAIRE
EN VIGUEUR
DIMANCHE

Le 30 septembre

Pour Montréal

Tous les jours

Pacifique CyPh

  
 |

PRESSAGE ET REPARATI

le tout : exécution et réoju police d’assurance contre les
dommages qui pourraient ê-
tre causés à son immeuble du-
rant ces représentations.

©

La bombe atomique, les mi-
sères de la Hongrie, le dan-
ger de guerre mondial, tout
ça ce n’est rien. Ce qui im-
porte pour la jeunesse c’est
Elvis Presley.

Nous avons constaté avec
plaisir l’installation d’un mi-
crophone dans la chaire de
notre église.

M. Emile Lamarche a été
nommé recenseur pour l’an-
née 1957, lors d’une séance du
conseil, lundi le 19 novembre.

©

Des travaux sont commen-
cés en vue de la pose de lu-
mières “Signaleurs” à l’inter-
section des routes No 2 et du
Collège.

©

AUSSI REPARATIO

PRENEZ L'HABITUDE

BRISSETTE

Départ de Berthierville /
SAMEDI SE

POUR VOS REPARATIONS GENERALES
DANS VOS VETEMENTS

DE DAMES ET MESSIEURS

PRESSAGE DANS LA MEME JOURNEE

Revers de pantalons — Bords de manches faits à neuf.

LA FOURRURE.

Satisfactidn garantie.

MARIANE VALET SERVICE
Mme D. Pouliot, prop.

TEL: 6-4489 — 98 FRONTENAC — BERTHIERVILLE.

Pour vos voyages a Montréal

 

RUE MONTCALM — TEL: 6-3795 — BERTHIERVILLE. |
La seule compagnie de transport à vous prendre à domici-
fe et vous déposer & votre porte. Aucun arrét. Plus rapide.

 

Tous les jours, excepté samedi et dimanche

Départ de St-lgnace de Loyola 7.45 A.M.

ONS POUR VETEMENTS

stement faits par un expert.  
NS MINEURES DANS

DE VOYAGER AVEC

& FRÈRE    
   

    

  

8.00 A.M.
ULEMENT

 

   

  
  
   

 

               

    

    

   

x A son tour, le théâtre ME-||| Départ de St-Ignace de Loyola 7.45 A.M. 12.45 P.M.
x TRO ferait l’installation du|f| Départ de Berthierville 8.00 AM. 1.00 P.M.

CINEMASCOPE. DIMANCHE

x x © Départ de St-Ignace de Loyola 645 P.M.
Une compagnie américaine||| Départ de Berthierville 7. M.

commencera bientôt l’explo- DEPART DE MONTREAL
ration de certains terrains de Tous les jours, excepté le samedi )

° x ~ AY x la région de Berthier, dansil| Départ du terminus 5.30 P.M.PNA l'espoir de trouver de l'huile. Dé + du termi Samedi 30 AM. 5.30 PM
Espérons qu’on en trouvera part du terminus . . 5.30 P.M.| CONSULTEZ er DIMANCHE '

RAYM SCHAGRIN Ça aidera peut-être notre Départ du terminus 10.30 P.M.
A région a démarrer vers le pro- :

OND SAN grès et l’avancement. | LE PALAIS DU COMMERCE ;

Technicien en Télévision — Membre du R.T.T.A., U.S.A. © (Terminus) ;
  

Gardons le sourire quand

même et regardons avec es-
1700 RUE BERRI, MONTREAL — TEL: MA. 7062 |  48.4IBERVILLE(PLACE DU MARCHE)

    

  

 

  

 

        
   

  honnétement et sincérement.  
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Collège de Montréal et sa théolo-

gie, au Grand Séminaire de cette

tués:

S même ville où Mgr Fabre l’ordon-

:
ST-BARTHÉLEMY EN ACTIVITÉ

CUSUNIUTUOUTUNITUIUIUIVIUINUSUNITUIUIUSUSUINS
.

na prêtre, le 24 août 1875. Qua-

tre ans vicaire à St-Vincent-de-

Paul, il fut ensuite curé à Saint-

Louis d'Oswego,. N. Y., et puis à

St-Jean-Baptiste de Troy (1883-

1889). De 1889 à 1891, il voyagea
en Europe et en Palestine. De re-

tour au pays, Mgr Fabre lui con-

fia la paroisse de Lacolle puis celle

de Saint-Barthélemy.

M. Charette, fatigué du chan-

gement, prit sa nouvelle charge,

bien déterminé à lui consacrer

toutes ses activités. Il ne concut

ni ne réalisa de grands projets

comme son prédécesseur. Hom-

me de talent et de détail, il em-

N
I
N
N
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Chaque automne, les
Canadiens de tous âges
suivent avec un
enthousiasme sans
égal les joutes
de football —
Bon Premier des
sports d'automne.

leur couvent et des démarches fai-

tes pour la construction de leur

nouvel immeuble afin de garder

à nos enfants les immenses avan-

tages que leur procurent dans une

paroisse l'éducation et l'enseigne-

ment dispensés par une commu-

nauté religieuse si méritante ?

De concert avec Son Excellence

Mgr J.-A. Papineau, évêque de Jo-

liette, M. le chanoine Clermont

introduisait en 1933 à Saint-Bar-

thélemy l'Ecole d'agriculture pour

QUINZE ANS CURÉ À
SAINT-BARTHÉLEMY

 

rer x jeunes fils du sol une pêcha de disparaître certaines .

fort aux J ie aux besoins |°€Uvres de M. Moreau et sut en Après une joute de football, bi (
ormation approprice a améliorer d'autres. L'examen des interessante, savourez une ten .

et aux exigences des temps nou- fraiche — la bière de qualité.

veaux.

Aumônier diocésain de l'U.C.C.

pendant plusieurs années, il a

cherché en premier lieu à déve-

lopper dans sa paroisse un grand

esprit social et il l’a dotée de pré-

cieuses institutions coopératives :

“Caisse populaire”, ‘‘Crèmerie”’

comptes nous renseigne partielle-

ment là-dessus.

Il fit ajouter un étage au che-
min couvert. En 1894, la grosse
cloche de 2000 livres, gravement e

fêlée, ne donnait plus de service.

Refondue, elle recouvra des sons

riches et graves.

La cheminée massive de l’égli-

pow EST LA SEULE BIERE "CLIMATISEE®

/ e

temple, de la sacristie et des tours.
Ces réparations coûtèrent $583.32.
Les marguilliers firent aussi re-

Herménégilde Chamberland, si-

gnérent le contrat. Ils ne ménagè-

rent ni la peinture, ni le bronze, Coopérative", “Couvoir””, “ComP-|se, bien sise sur le roc, date de'ni les ‘’stencils’. L'ouvrage ter-|nouveler les bâtiments chauds de
toir avicole”. cette époque. Le chauffage au|miné, l’église brillait comme un[|la cure et ils les placèrent sur des

M. LE CHANOINE i b Bt ane aire dumagnifique Labi charbon exigeait cette construc-|petit ciel. Tout le monde admirait. bases en ciment.
- MOISE tére de Saint-Bar emy enca-|,: a

y ton. A cette époque, les échafauds Le perron de l'église, en mar-CLERMONT décédé le 14 novem-
bre à Joliette, à l'âge de 83 ans.

Les fidèles de St-Barthélemy ont
appris avec regret le décès surve-
nu le mercredi, 14 novembre ‘cou-
rant, à l’hôpital Saint-Eusèbe de
Joliette, de M. le Chanoine Moïse
Clermont.

Le souvenir de ce pasteur digne
et dévoué restera longtemps dans
leur coeur.

Pendant quinze années, soit du
3 octobre 1928 au 28 septembre

1943, il a exercé à St-Barthélemy

la charge de curé. ”

Sur son tombeau les fidèles de

la paroisse déposent humblement

l’'hommage de leur religieux res-

pect, de leur vive reconnaissance

et de leur pieux souvenir.

Ils ont su découvrir dans la per-

sonne de M. le Chanoine Ciermont

un prêtre à la foi ardente, à la vie

pleine de dignité, au dévouement

Clermont demeurera

bon et fidèle serviteur.

Requiescat in pace !

NOTES SUR
ST-BARTHÉLEMY: —

— Numéro 84 —

dré de son parc, de rues élargies,

d’un jardin surélevé entouré d'une

haie vive taillée de cèdres verdoy-

ants, d’un étang agrandi dont les

eaux plus abondantes ont certai-

nement contribué à sauver l’égli-

se en 1939 lors de l'incendie du

couvent ? Toutes belles et bon-

nes choses qui font l'orgueil du

paroissien et l'envie du passant.

La personne de M. le Chanoine

longtemps

dans la mémoire des fidèles de

St-Barthélemy qui ne manqueront

pas d'adresser au Seigneur une

fervente prière afin qu'il jouisse

au plus tôt de la récompense du

M. Joseph Charette, 6e curé,

Le verglas rendait l'entretien

des cloches dangereux. L'on entou-

ra les clochers de balustrades en
fer.

C'est en 1896, que l'anciennetri-

bune du crieur et des orateurs ap-

parut de l'autre côté du chemin.

En 1898, Joseph Lambert rece-

vait la tâche de faire le jubé de

l'orgue. Trois ans plus tard, il

recouvrit le plancher en bois mou

des allées de l’église avec de l’é-

rable et du merisier. Dans l'allée

centrale, des planches s’écartè-

rent vite du niveau. ‘C’est à se
demander si le bois était suffi-

samment sec. Ce travail à coûté

$302.25.

La banquette du sanctuaire

n'apparut qu'en 1901. Elle rem-

plaça les chaises.

Depuis son arrivée, Monsieur le

curé souhaitait la décoration de

l’église, et les paroissiens aussi.

Sur proposition de Joseph Lafon-

 métalliques n'existaient pas. L'on

fit venir cinq chars remplis de
pièces de bois variées qui servi-

rent à la construction d'immenses
échafaudages. La Fabrique ne dé-

boursa que $74 à l'achat de cette

marchandise revendue à bon prix.

Elle paya $203.56 aux ouvriers

qui firent et défirent ce travail

avec précaution sous la conduite

de Jos. Lambert.

Le contrat de peinture rappor-

ta $5005.65 aux deux entrepre-
neurs, les ‘extras compris. Nous

parlons d'extras, car les marguil-

liers chargèrent les deux artistes

décorateurs de peinturer, le cou-

loir de l’église et la couverture du
presbytère.

Les travaux de 1901 ne s’arrê-

tèrent pas là. Les maçons lavèrent

la façade de l'église, tirèrent des

joints partout, cimentèrent les

murs, réparèrent les enduits du   

bre et en pierre, date de 1903.
Construit solidement, il est enco-
re d'aplomb. Le coût de l’entrepri-
se s'élevait à $483.42. C'est en-
core cette année-là que l'on cons-

truisit les galeries de l’ancien pres-
bytère.

Monsieur le curé comprenait

toute l'importance des assurances.
Avec les marguilliers, il pria MM.

Renaud et Chamberland de faire
une estimation assermentée des
immeubles de la Fabrique. Voici

le rapport de ces experts : Eglise

$30,000 ; sacristie : $2,500 : pres-

bytère : $8,000 ; dépendances:
$1,000.

Les Fabriciens placèrent la ma-

jeure partie de leurs assurances

contre le feu dans la Mutuelle des

Fabriques de Montréal.
A partir de ce, moment, la Fa-

brique cessa de payer la prime

(suite à la page 10)

  

constant et au zèle infatigable. I!

fut à Saint-Barthélemy l'artisan

désintéressé de nombreuses oeu-!

vres spirituelles, éducatives, socia-

les et matérielles.

Son grand esprit de foi s'ex-

tériorisait dans sa prédication pui-

sée à la source des Saintes Ecri-

tures comme dans les diverses

fonctions de son ministère sacer-

dotal. T1 cherchait ainsi et tou-

jours à rapprocher les âmes de

Dieu jetant en elles des racines

profondes de vie surnaturelle.

Qui ne se souvient des encoura-

gements donnés aux bonnes reli-

gieuses après le triste incendie de

taine, secondée par Arsène Ger-

vais, tous les notables présents à

la séance de Fabrique tenue le 2

juin 1901, approuvèrent l’entre-

prise. On signé cet acte très im-

portant : J.-E. Rouleau, Philippe

Dumontier, J.-B. Lincourt, Joseph

Valois, Euchariste Ayotte, Olivier

Lincourt, Arthur Payette, Edou-

ard Barette et Philippe Valois.

Le 14 juillet suivant, deux ar-
tistes décorateurs, de Montréal:
Toussaint-Xénophon Renaud et

(1er oct. 1893 — 1er déc. 1903)
 Oblttttl
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M. Joseph Charette prit posses- Quand le deuil vous frappe ! Pour vous servir...sion de sa nouvelle cure le 1er oc-

tobre 1893. Son prédécesseur, ma-

lade et peu fortuné, souhaitait fi-

nir ses jours dans le presbytère

qu’il avait fait construire. La no-

mination de son bon ami, M. Cha-

rette, à Saint-Barthélemy, permit

la réalisation de ce projet.

Le nouveau pasteur, né aux

Vieilles Forges, comté de Saint-
Maurice, de François Charette,

forgeron, et d'Anne Terreault, a-

vait fait ses études classiques au

ANACLET LEMIRE

Salons mortuaires modernes — Monuments

Fleurs — Ambulance — Etc.

135, rue Frontenac — TéL : 06-4558 — BERTHIERVILLE, Qué. 

 

 

    
 

Pourquoi détruirevos vieux meubles?
E. LABELLE & FILS

vous transformeront vos vieux meubles tels que:

CHESTERFIELDS, MOBILIERS DE CHAMBRE, DE SALLE
A DINER, DE VIVOIRS, PIANOS, ETC., ETC.

SPECIALITES : CAPITONNAGE ET TENTURES

Estimés sans obligation. — 40 années d'expérience dans
les meilleures maisons de Montréal, dont la maison

HENRY MORGAN.

E. LABELLE & Fils
TEl: Lonoraie 544 LANORAIE, P. Q.

 

   
  

   

   

  Son élégance et sa PUISSANCEnouvelles fontde la.
D0D6F 56 la plus AVANTAGEUSE

des voitures à basprix
Si vous recherchez la voiture la plus avantageuse pour 1956, voyez
la Dodge! Nouvelle “silhouette aérienne,” -chic tout nouveau.
Nouvelle puissance des moteurs V-8 et Six. Etonnante nouvelle
transmission automatique PowerFlite qui fonctionne “au toucher,”
sans le moindre effort de votre part! Voyez, conduisez la nouvelle

+ Dodge aujourd’hui même!

DODGE "SGau nouveau style élancé!

BRISSETTE AUTOMOBILE Ltée
TÉLÉPHONE: 6-3795 - BERTHIERVILLE, PQ.

  

 

Hospitalisation Familiale avec ou sans
salaire — Accident et Maladie,

ou accident seulement.

VIE— FEU —VOL— AUTOMOBILE
Responsabilité publique, personnelle

ou patronale.
Autant de problèmes pour vous !

Confiez ces problèmes à VOTRE AGENT :

J.-HENRI GAGNON
Confiez-nous sujourd'hui vos problèmes

TELEFEONN: 977

+
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COLETTE DOSTALER

Présidente

Née le 17 février 1939, de M. et

Mme Gaston Dostaler, Colette fré-

quente notre pensionnat depuis

10 ans. Elle fit sa 4e année dans

une école locale. Type : Petite.

noire aux yeux bruns et discrets.

Cheveux légèrement ondulés. —

Qualité dominante : Amabilité,

générosité, dévouement au servi-

ce de tout ce qui est bon. —

Manie : Ne pas quitter le couvent

avant 5 h. 30. — Cauchemar : As-

sister au cours d’anglais. — Ex-

pression favorite : Et bonté de la
vie ! — Sport: la marche. — Lec-

tures : Oeuvres de Pierre L’Ermi-

te. — Devise: ‘‘Toujours plus

haut’. — Propriété chimique :
“Brûle” du désir de devenir une

personnalité. — Passe-temps : Ad-

mirer la nature, se reposer en elle. |”

— Matière forte : la composition.

— Ambition : Devenir une édu-

catrice accomplie.  

LE COURRIER DE BERTHIER

BULLETIN
DE LA J.0.C.
Jeudi, le 15 novembre dernier,

avait lieu au Théâtre Royal une
“Soirée de cinéma” au profit du
mouvement jociste. Cette manifes-
tation marqua également l'ouver-
ture officiel de la grande, Campagne
de Souscription dont les fonds de-
vront servir à envoyer un délégué
de la section de Berthier, au Congrès
International qui se tiendra à Rome

jjen août 1957. Ce congrès réunira
près de 2,000,000 de jocistes venus
de 72 pays. La J.O.C. de Berthier
désire elle aussi être représentée.
L'objectif de la souscription est de
$1,000. C'est un montant assez con-
sidérable, mais qui peut être atteint
si tous nous faisons un devoir de
collaborer.

* Voici le texte de la brève allocu-
tion du présidént de la J.O.C. An-
dré Beaudoin, faite lors de la “Soi-
rée du Cinéma”.
Au nom de la J.O.C. de Berthier

et en mon nom personnel, permet-
tez-moi de vous remercier de l'en-
couragément dont vous nous gra-
tifiez ce soir. Il n'y a rien comme
de se sentir appuyé pour des jeunes
comme nous. Nous reprenons par
la suite, avec plus de ferveur notre
activité pour le bien de la Jeu-
nesse Ouvrière. Merci à vous tous.

Merci aussi à la direction du
Théâtre Royal pour sa collaboration
à nos activités jocistes.
Nous avons grâce à M. Jean-Guy

Ducharme une occasion de lancer
notre souscription, pour envoyer un
délégué après de Notre Saint Père

NOS INSTITUTIONS
Cours d'éducation familiale

Le troisième cours d’éducation
familiale qui a eu lieu jeudi der-
nier à la Salle Paroissiale s’est ré-
vélé un succès malgré la mauvaise
température. :

Le Conférencier invité était le
directeur de l’école des Arts et
Métiers. de Joliette, M. Jean-Louis
Marchand qui a intitulé sa confé-
rence : “La famille et l’école”.

M. Marchand a surtout insisté
sur la collaboration que les pa-
rents doivent apporter aux profes-
seurs s’ils veulent que l’Ecole don-
ne le maximum à leurs enfants. Il
a aussi donné une foule d’autres
conseils qui ont beaucoup d’impor-
tance dans l’éducation des enfants.
Ses conseils ont été vivement ap-
préciés par l’assistance.

M. le Docteur Emile Poitras et
M. Raymond Ricard ont posé quel-
ques questions auxquelles M. le
Conférencier a répondu avec bon-
ne grâce, et à la satisfaction de
tous.

Mgr Roch et M. le Président
Gervais ont, une fois de plus, re-
haussé la soirée.de leur présence.

Le prix de cinq dollars a été ga-

 

le Pape en août 1957 et fait à noter
‘nous pouvons le faire dans le mi-
lieu mêmeou les jeunes passent une
partie de leur temps de loisirs.

de civisme de part et d'autres sera
appréciée et que nos jeunes surtout
en tireront profit.

Merci! Nous espérons que cette marque
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gné par M. Léo Branconnier. Féli-
citations !

Rendez-vous pour le 4èmeet der-
nier cours, jeudi le 22 novembre,
à la Salle Paroissiale.

La L.C.M. de Berthierville.
 

rissassSILI

Encouragez nos annonceurs
RSUSUTRSUSUSN

À VOTRE SANTÉ

 

 

 

SOIGNEZ AVEC AFFECTION

LA PLUS PETITE BLESSURE

NE FEREZ POINT D'INFECTIOR

MÊME POUR UNE PIQÔRE.

Ministère de la Santé Nationale
et du Bien-Etre Social 
 

BARGAIN

— Dis donc ! c'est un fichu de bel ha-
bit que tu as là ! Est-ce que ce serait in-
discret de te demander le prix que tu l'as
payé ?

— Pas le moins du monde ! je l'ai payé
$110.00. ,

— C'est pas surprenant qu'il soit beau !
Mais, tu trouves pas que c'est un peu
cher ?
— Jamais de la vie ! j'ai eu neuf paires

de pantalons avec |

 

L'ESPOIR DE TOUS LES
SOURDS DU CANADA

EST REALISE ...

TN
*

" 50-X ”

UN APPAREIL AUDITIF PETIT, LEGER
ET PUISSANT POUR SEULEMENT

$50.00 (complet)

Un Zenith 4transistrons de la plus
haute qualité. Il ne se vend pas $250
ou $300 comme nombre d'autres. Tout
tla grâce à l'expérience acquise en
36 ans par Zenith, les manufacturiers
des fameux radios et sets de télévision

connus dans le monde entier.

Jne seule pile sèche minuscule all
Mente les 50-X à raison de 10 sous

par semaine.

Venez le voir

Essayez le aujourd'hul

Garanti d'argent remis si non satisfait
après essai de 10 jours. '

Nous vendons les piles (batteries) pourtoutes les marques. Nous réparonsToutes les marques d'appareils auditifs.

En vente à la .

PHARMACIE LESSARD
53, rue du Roi song

Tél. : 5651 |

 

A    LA 445e ESCADRILLE PART POUR L'EUROPE — A la

station du CARC d'Uplands Prsabe escadrille qui s'en va re-

du CARC au sein de l'OTAN enu à marqué le départ de la

se la 1re division aérienne

Europe. La 445e, qui cst > fons jusqu’à Marville au cours de

. Voici quelques scènes des céré-artir, pilotera ses propres av

Dopération “Nimble Bat One"

monies d'adion. 1) onCanequ’il inspecte. Le lieutenant
suivre son père dans l’

 

  
  

 

    

    
  

   
     
  

s d'Ottawa une cérémonie d'a-

mière des quatre escadrilles à

Agé de 9 ans, voudrait bien

flage de l'OTAN. On remarque en bas à gauche le

de section L. B. Pearson, est undes quatre
section. 2) Un avion CF-100 faitvoir ses coulewis de caiou-oor dant

d’escadre E. G. -Ireland, commandant de la 445e, qui conduira
son escadrille outre-mer. 3) L'honorable Ralph’ Camney, accom-

“par le-commandant d’escadre ‘Ireland etle. maréchalde
Pair C. Roy Slemon, chef
nière inspection. 4) Soène+

d'état-major de l'Air,fait une der-
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La connaissance d’un métier sera un gage de sécurité pour le jeune
homme. Elle lui assurera un emploi régulier et rémunérateur. Elle lui
permettra de se marier. d'élever une famille et de jouer un rôle social
normal.

Au contraire l’absence de métier le livre à des occupations irrégu-
lières et peu rémunératrices. Elle l’expose au chômage, au décourage-
ment.

il faut donc souhaiter que les adolescents pressés pour une raison
ou une autre de quitter l’école, apprennent un métier de sorte qu’ils
s'orientent vers une vie de travail, vers la discipline de leur forces. vers]
le succes social et financier de leur existence.

Incidemment. l’Ecole d'arts et métiers commencerait ses travaux.
vers la mi-décembre. Elle sera située près de la résidence de M. Marcel
Caron.

 
 

Quelques suggestions

Pour une vie simple et heureuse
Vivre sagement en se reposant bien, en mangeant bien et en

se distrayant agréablement.
Avoir un but dans la vie, non pas un but égoïste. mais al-

truiste et ne pas craindre le travail d’équipe.
Prendre les choses comme elles viennent, surtout si elles ne

sont pastelles qu’on voudrait qu’elles fussent.
Avoir le sens des valeurs et ne pas se laisser abattre par une

petite contrariété, cela aurait pu être pire.

Savoir rire et avoir le sens du ridicule, surtout de l’homme
qui imagine porter sur ses épaules tout le fardeau dela terre.

On ) . . ’
Prendre une décision, qu’elle soit bonne ou mauvaise, et sa-

voir en supporter ‘les conséquences. Il vaut mieux en prendre une
mauvaise que d’être indécis.

Vivre dans le présent, vingt-quatre heures c’est assez; hier
est passé et demain n’est pas encore là.

Savoir se détendre, simplifier sa vie, se débarrasser de ce qui
n’est pas essentiel et prendre la vie aisément.

S’amuser, avoir un “hobby”, s’intéresser à son travail, ce
n’est pas votre travail qui va vous apprendre à l’apprécier.

Ne pas rester inactif, surtout quand tout va mal. Faire quel-
que chose : marcher, scier du bois, lire, écrire, s’acheter un cha-
peau, chanter à tue-tête, mais faire quelque chose.

    

 

    

 
 

 
 

Cette fiv do semaine, Molson ne, à ba TV,
tbjou do Canady. quph

pos d'avoi, à postés
de vasent, bonus, Molin, Glut
of lighns, lo Molaow, disaltine sons aloundin
Faites-en dons provision on prévision de lo
coupe Grey, Et ditesToujours: 
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C'EST BIEN CERTAIN -
Soldat Pipe ! quelle est la condition es.

sentielle pour être enterré avec les hop.
h u¥ e a neurs militaires ?

— D'abord, mon adjudant . . . il faut
être mort .. . - (it

PREMIERE SALLE D'OPERATION ROULANTE. thio .

. La nr [ Joint 1 ° ORTOGRAPHE
Une usine de Tuttlingen (Forêt-Noire) a mis au point la pre Lucion paraît embarrassé par son devoir

mière salle d’opération roulante, qui est une véritable merveille de la Le maître s'approche : ;
i , été c ‘ui "interventi imme- Quelque chose qui ne va pas ?technique. Elle a été construite pour permettre l’intervention imn exactement ; tenez-vous q q p

; . = . audiate des chirurgiens, en cas de catastrophe ou de graves accidents {PAR GERARD MENVU) oe od heures i Qui Pouvez-vous me dire comment ça ©- =
s'écr |routiers. LA VIE CHERE Et la nouvelle bonne, pas énervée du “CCL je ne vois pas très bien . . . Pour. tr; i ; ; An tout : ., io in |GUOI peux-tu savoir ça ? dans tout tLa voiture d’ambulance, remorquce par un lracteur, peut, grace Marie se promenait, un jour, quand “Bien, Madame ! mais, si des, od I devoiril n’y a pas une seule fois ce mot L

. . PR ’ : a Td hy à >. ' a ' . orale ex pe . :à un ingénieux mécanisme de rallonge, être étirée de manière à pre elle est arrêtée par un quêteux qui lui n'étais pas encorelevée,mema tondez — Non 7... clos pares que je vou. =
senter sur une largeur de 2,5 mètres — le maximum admis sur laroute | gemande : [Pe ous pouvexcommen drais écrire Nouile-York 0
— une superficie de 36 m 2. 11 y a place pour une table d’opération de “Ma ‘bonne dame, grip Tout est fini avec ma bolnde . . . elle ur. . : dt dye ~ shir - asse - » .dimensions normales, un assortiment complet d'instruments dechirur donner20, pour, unetase Masle M me |m'a retourné la bague de Fiançailes I ‘ DANS LE TRAIN ’
gie, un appareil de radioscopie, un groupe électrupène et Jeservol semble que c'est .10 pour une tasse de = chanceux, ve ptaes Une dame voyageait dans un train of co

‘et ; : A atic : 3 nt 3 endante du de- s qu avait tellemen ’ ; ;
d'eau, de sorte ane l'installation est absolument = CPE ent de procé café : bi épond le quéteux; pu sortir sa bague de son doigt ! parlait à tout le monde, pour se désen- filhors. Des appareils de nettoyage et de stérilisation permettent de proce- c'est jon ça, réppe ° nuyer. Un moment. donné, le train passe la
dér à une série d’opérations consécutives. c'est bien .10 a tasse, mais, voy cr GOUT ET COIFFURE sur un long pont. Alors, Ia dame, s'adres- lé

: ,. |l'entretiens une Ferme . . ' — Franchement, mon vieux, comment [sant au conducteur : trél’usine met au point en ce moment, outre ce type de grandes di- ° / peux-tu porter continuellement ce vieux “Jo me demande, si le pont sebrisait no
mensions et d’un poids de 15 tonnes, deux modèles plus petits, dont DISCIPLINE chapeau sale et déformé ? sous le poids du train, où nous irions ?"

I le 1: | |’ ‘amion. tandis que l'autre est conçu comme d es conditions à la nou-| — Voilà | ma femme a juré de ne plus A quoi le conducteur répondit : vie
ri ast de [à grandeur d'un camion, fandis que ° fe bonn ve sortir avec moi, tant que je ne serais pas “Ah ! chère madama ! ça dépend du du+ onne : M

simple remorque. "tous les matins, nous prenons le cho- mieux coiffé . . . genre de vie que vous avez mende . . . 0
© af!

fesDEUX POIDS, DEUX MESURES. au

méLa Banque du Canada et d'autres organismes fédéraux font la mi

guerre à l'inflation, Hs demandent au public de moins dépenser. beau- an
coup moins dépenser. Ils restreignent le crédit. prennent toutes sortes de

de mesures pour que les gens dépensent moins. n | de
. . -~ . * ~ 3 .

Et durant ce temps. tous les ministères fédéraux. à l’exception de uns, Po
deux — les Mines et les Affaires des vétérans — dépensent depuis le a... u
commencement de l’année. soit pour les six premiers mois de l’année be
courante, beaucoup plus que pour lamême période l'an dernier. qu

pas
© de

VERS LA NOEL! de
; LA . . . motLa ville prendra bientôt son air annuel des Fêtes. Le Jeune Cim- =

merce verra a organiser l'illumination comme par les années passées ne
de tout le centre commercial. Les vitrines des magasins commencent à o
se décorer du traditionnel Père Noël. Et la neige mêlée au rouge des qu
lumières et aux éclats multicolores des décorations jettera bientôt sa voi
note gaie partout. que

Nous répétons pourla dixième fois peut-être cet appel que nombre br
de nos marchands ont entendu et que d’autres devraient encore écouter.
Pourquoi ne pas maintenir cet air de joie et de gaieté au moins jusqu’à to
la fin de la période des Fétes. jusqu’aux Rois, par exemple? Plusieurs est
magasins. la veille du Jour de l’an reprennent leur air “de semaine de
ordinaire” et il nous semble que cela pourrait se corriger avec un peu ho!
de patience. Qu’en pensent nos marchands ? Du

que
. ©

ren

tenLES AVANTAGES QUE PROCURERA ra
NOTRE FUTURE ECOLE D'ARTS ET METIERS. les

de

 



JEUDL LE

Passe-Partout
es Bouvier vedette d’un film

(ieorg de l’usse-Partout

nce dans la vie d’un
: jol

Loec'est bien peu. Il y a tant

hon rg qui s'enchaînent les uns

de Jos et qu'aucun événement

aut er ne vient marquer. Par con-

nu y u des jours qui semblent

és de destin et qui sont

oars a porter. Au cours d’une

journée, toute une existen-

a étre remise en jeu. C’est

te D ournée extrémement impor-

sante dans la vie d’un voyageur de

- » l'Office national du
ommerce que l'O
in veut faire vivre au public de

dans son film intitu-ja télévision t

16 La vie est courte, qui sera mon-

pré à 2 heures, le dimanche, 25

“embre.

por done une journée dans la

vie d'un homme que, pour les fins

qu cinéma, nous appellerong An-

poine Dumont. Il a 55 ans, il est

affable, jovial, bon raconteur. Pro-

fession : Voyageur de commerce

au compte de fabriquants d’instru-

ments aratoires. Type de l’hom-

me heureux. fort de ses vingt-cinq
années d'expérience comme ven-

deur. ne désirant rien d'autre que

de demenrer un bon vendeur.

Pour lui, les affaires doivent se

traiter de facon souriante, déten-

due. elles doivent se tempérer de

beaucoup d'humanité. Mais voilà

qu'en une senle journée, tout son

passé de travailleur consciencieux

de même que sa conception du mé-

tier de vendeur sont violemment

remis en question. C'est que le

nouveau gérant n'envisage pas les

affaires à la façon d'Antoine Du-

mont * Pus du tout ! T1 y a con-

flit et Dutnont, confiant en ses

qualités de vendeur, sûr qu'on

voudra de lui dans n'importe

quelle maison de commerce, offre

brusquement sa démission.

Maïs il à cinquante-cinq ans, et

à cela il n'a prêté aucune atten-

tion jusqu'à aujourd'hui. La vie

est courte, mais elle ne finit tout

de même pas à cet âge-là pour un

homme en santé comme Antoine
Dumont. Peut-être, mais il reste

 

22 NOVEMBRE 1956.

LES PLAISIRS DE
LA ROUTE
Pat CAROL LANE

Conseillère De Voyage

 

   \, ot

Pendant l'hiver, la saison des
| cieux clairs et des champs ‘blancs,
n'oubliez jamais votre appareil de
photos lorsque vous faites une
promenade en automobile. Le pay-
sage a une beauté spéciale à cette
époque de l'année et vous aurez
envie de garder un souvenir con-
cret des plaisirs de votre famille
et de vos amis.

Si vous voulez profiter au ma-
ximum de votre appareil pendant
l'hiver, utilisez un garde-soleil,
Avec ceci, vous pouvez attraper

les effets subtiles de la lumière
sur la surface de la neige et les
contrastes dramatiques de l'hiver.

Il faut aussi de la pose addition-

nelle pour empêcher les ombres

d’obscurcir les détails intéressants
d’une scène ou d’un visage.

Pour obtenir une impression tri-

dimensionnelle, ‘‘encadrez’’ la vue

que vous désirez photographier
entre des arbres chargés de neige,

ou regardez-la à travers les ra-

meaux d’un pin tordu.

Veillez à ce que tous vos efforts

ne soient pas ruinés par la mani-
pulation maladroite de l'appareil
ou du film même. Essuyez sans dé-

lai tout flocon de neige qui tombe
sur l'appareil. Enroulez le’ film

lentement lorsqu’il fait froid, car

il peut devenir raide et vous ris-

quez de le déchirer ou d’abimer
le négatif avec de l’électricité sta-

tique. Il est recommandable de

faire développer le film .exposé le

plus tôt possible.

 

La vie est courte. Les emplois que
Dumont comptait obtenir sans dif-

ficulté, lui sont fermés ... à cause

de son âge. Et, au lendemain de
cette journée, Antoine Dumont,

qui ne peut changer d’emploi à

cause de son âge, reprend sa dé-

mission ... qui n'avait d’ailleurs que ce jour-là, notre homme se

rend compte qu'une société hau-

tement orz«nisée sur le plan du

travail l'a déjà classé, lui, parmi

les “vieux”. C'est ça le tragique

de cette journée et aussi du film

 

pas été ‘acceptée.
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C'EST LE MOMENT
D'INSTALLER UN F|[IRF

‘ )

‘ |

  

    

   

OBTENEZ VOTRE VÉRIFICATION

GRATUITE
DU FILTRE D'HUILE

©

DE L'HUILE PROPRE
PROTÈGE

. VOTRE MOTEUR

ww ELEMENT
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Epoux! Epouses!

Gota Basouriisaiye leurcorpsmangus. sez A) , y
blettes ton! ues Ostrex. Renferment le fer quiremonte et des doses suppl à de Vi-
tamine B: Le format d'introduction coûte

on, marche. Ear ote sauté, entrain4marché. Essa !
Toutes pharmacies, strex aujour

 

Molson présente
la Coupe Grey

à la T.V.
Télédiffusion sur les réseaux

anglais et français.

Pour la première fois dans l’his-
toire de la Coupe Grey, cette gran-
de classique- annuelle de football
qui met aux prises l’Est contre
l’Ouest ,sera télédiffusée simultané-
ment sur les réseaux français et an-
glais de Radio-Canada, samedi le
24 novembre prochain.
La Brasserie Molson qui a obte-

nu exclusivement les droits de té-
lévision pour tout le Canada en
sera le commanditaire dans le Qué-
bec seulement ayant vendu ses
droits pour les autres provinces du
Dominion à la compagnie General
Motors of Canada Limited, à cause
de certaines restrictions de la pu-
blicité des brasseries en dehors du
Québec.

La télévision en direct de Toron-
to du match qui opposera le ga-
gnant des éliminatoires de la Con-
férence de l’Ouest contre le vain-
queur du Big Four, débutera à
12.30 p.m., samedi le 24 novem-
bre sur C.B.M.T. — TV (canal 6)
et C.B.F.T. (canal 2) a Montréal,
ainsi que sur les postes C.F.C.M.
— TV (canal 4 à Québec) et
CHLT. — TV (canal 7 a Sher-
brooke). La joute sera retransmise
le 25 novembre & 4.00 p.m. (heure
de l’Atlantique) par kinéscope sur
le poste C.J.B.R. — TV (Rimous-
ki) et à 1.30 p.m.le mêmejour sur
C.K.R.S. —TV (Jonquière).

Toujours soucieuse de présenter
des sepctacles de première classe,
 

Ce qu'il faut savoir...
Il est bon de savoir, lorsqu’on

habite un nouveau quartier, où se
trouve exactement l’avertisseur
d’incendie, car, en cas de feu, le té-
léphone peut être inaccessible. Il
faut toujours inscrire au-dessus de
l’appareil les numéros de téléphone
de la police, des pompiers et du

 

 

la Brasserie Molson a retenu les
services d’experts pour cette joute
de la Coupe Grey, l’événement
sportif par excellence au pays. Jer-
ry Trudel, populaire commentateur
de “Bonsoir les Sportifs” et autres
émissions radiophoniques et de
T.V. fera la description détaillée
de la joute, assisté de la personna-
lité de l’heure à la T.V., le sympa-
thique Emile Genest, modérateur
attitré du “Rendez-vous des
Sports” et du “Hockey de Chez-
nous”. Roger Baulu, le prince
des annonceurs, sera au poste afin
de décrire les péripéties des céré-
monies et de la grande parade an-
nuelle de la Coupe Grey. À Mont-
réal, un “panel” composé de Jean
Fournier, Jacques Beauchamp de
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Montréal-Matin et de l’étoile des
Canadiens, Jean Béliveau, fournira
les commentaires d’usage à l’inter-
mission.

De plus, un groupe de 27
techniciens sous la direction des
réalisateurs de Radio-Canada, Wilf
Hayden de Toronto et Roland Gi-
guère de Montréal, contribueront
à faire de cette télédiffusion bilin-
gue un événement mémorable dans
l’histoire de la T.V. et de la Coupe
Grey.

Le reportage anglais sera sous
l’habile direction de Tom Foley,
éminent reporter d’Ottawa qui
conduira une équipe de 14 person-
nes, dont Gordon Sinclair, Larry
O’Brien, Terry Kielty, Harry Dun-
lap et autres.
 

 

Nu.CUTsigni}

Sous-vêtements

Molletonnés

die
nouveau !

  

  

 

  

 

Le tricot molletonné serré et le devantcroisé
à un bouton du modèle NuCut protègent
contre le froid et vous gardent en bonne
santé. Grôce au soin apporté à tousles dé-
tails, vous épargnez del'argent, parce que
lessous-vêtementsPenmansfontplusd'usage.
Lo trédition Penmans:de ne fabriquer que
des vêtementsde première quolité estvotre
garantie d'obtenir ce qu'il y a de mieux
pour votre argent. Gilets; Caléçons, Com-
binalsdhs-et modèle NuCut, pour hommes

JA etgarçons.” = : :

IL EST AVANTAGEUXDERECHERCHERL'ET
oF

GERARD BLOUIN

Monsieur Gérard Blouin qui vient

d'être promu à la position nouvelle-

ment créée de Gérant des Ventes,

Division des Produits d'Epicerie,

pour la Province de Québec chez

Robin Hood Flour Mills Limited.

Il est au service de Robin Hood

depuis-dix-huit ansetil a eu 'occa-

sion de travailler dans plusieurs des

territoires de la province comme

vendeur. Au début de 1955, il

était promu Assistant-Gérant des

Ventes de la Division de Québec.

+Ses bureaux seront à Montréal.

   

  

     

  

   
  

 

  

   

 

MACHINE SPECIALE.
DIA:RADIA

BRISSETTE
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Un formidable élan de charité

chrétienne s'est emparé

des montréalais~

Depuis l'arrivée de Son Eminen-

ce le cardinal Paul-Emile Léger.

comme archevêque de Montréal, il

y a six ans, un extraordinaire mou-

vement de charité chrétienne en

faveur des déshérités de la vie

s'est développé peu à peu, jus-

qu'à atteindre l'ampleur de l'ac-

tuelle Grand'Corvée du Cardinal.

dont l'objectif est de $5,000 UU0.

soit l'équivalent de deux millions

d heures de travail.

La grande originalité de l'oeu-

vie de Sun Kminence a été la

compréhension de la possibilité

de tirer tout le parti possible de

cette vérité toute simple : tous

peuvent contribuer à venir en aide

a leurs semblables d'une façon ou

d'une autre. en produits naturels.

en marchandises ou heures de tra-

vail, sinon en argent.

Retour des Corvées

Lu remise en honneur des tra

ditionnelles corvées canadiennes-

francaises d'autrefois, qui per-

mettaient à tous de venir facile-

ment en aide à chacun de leurs

semblables se trouvant dans une

situation difficile — corvée pour

revonstruire une maison ou une

grange, corvée pour récolter le

grain d'un voisin malade, ete. —

a déjà permis au Cardinal de

construire le Fover de Charité et

de rénover l'ancien immeuble de

l'Hôpital Général, pour ea faire

l'Hôpital Saint-Charles-Borromée

oeuvres qui ont accueilli jusqu'ici

plus de mille pauvres et malheu-

reux de toutes sortes, mais ont dû

en refuser un nombre plusieurs

fois plus considérable. Le temps

est donc venu. non seulement de

terminer complètement l'aménage-

ment de l'Hôpital Saint-Charles

Borromée, et d’ajouter un nou-

veau pavillon-hôpital au Foyer de

Charité. mais aussi d’assurer le

progrès de quatre autres oeuvres

auxquelles l'Archevêque de Mont-

réal s'intéresse particulièrement.

parce que ce sont celles qui vien-

nent en aide aux pauvres les plus

abandonnés : il faut $1.000,000

pour terminer l'aménagement de

l'Hôpital Saint-Charles-Borromée

acheter l'ameublenient et les ap-

pareils médicaux nécessaires, etc.
$1,060,000 pour construire un pa-
villon-lôpital au Foyer de Chari-

 

 

U SERVICE
: DE MADAME

 

Quelle aubaine, Madame, que
de posséder une lessiveuse et
une sécheuse automatiques! Ces
serviteurs électriques de Fonc-

tionnementfacile et économique
font de votre jour de lessive le
plus beau jour de la semaine!
Plus de frottage ni séchage, ni

efforts harassants! Que de
corvées éliminées!

Avec une lessiveuse et une sé-
cheuse électriques, vous n'avez

plus à vous soucier de lo tem-
pérature. Qu'il pleuve ou qu'il
neige, tous les jours de lessive
sont ensoleillés Vos mains se
gardent belles et douces: votre
linge devient d'une blancheuret
d'une légèreté à faire l'envie
de vos voisines!

THE SHAW!NIGAN
WATERAND POWER COMPANY
 

jétre perdu le don de nous éton- 

LE COURRIER DE BERTHIER

té ; $1,000,000 pour l'aménage-

ment éventuel d’un hôpital pour

les femmes souffrant de maladies

chroniques ; $1,200,000 pour re-

construire, sur un site appro-

prié, l'Institut Dominique-Savio ;!

$500,000 pour la reconstruction | gy

du Patronage Jean-le-I’révost or 2

$300,000 pour acheter, Pas

et transformer l'hôpital Saint-

Jean-Baptiste des convalescents en!

un foyer familial pour quelque oF

200 fillettes et jeunes filles aban-

données, victimes de foyers bri-

sés ou indignes.

 

Beaucoup viennent de l'extérieur
f

On comprend favilement que

beaucoup des protégés de Son E-

minence le cardinal Paul-Kmile!

Léger viennent de l'extérieur de,

Montréal. Notre grande érleurde =

est en quelque sorte le dernier re-;

fuge de tous ceux que des mal-

heurs de toutes sortes obligent

quitter les diverses régions de la

province et méme parfois des cen-!

tres canadiens-francais des Autres

provinces. Une forte proportion

des vieuxet des vieilles malades)

qui doivent maintenant être hos-

pitalisés pour le reste de leurs!

jours sont originaires de la cam-

pagne, n'ayant pas réussi à faire

fortune dans la grande ville ; il}

faut en dire autant de beaucoup

des personnes recueillies par 1

Foyer de Charité depuis cinq ans:

des fillettes et des jeuhes filles a-

bandonnées, secourues par les Ase

sociées de gecourues parlesis.

tection ‘et des garconnets. adoles- |

cents et jeunes hommes confiés

aux bons soins des Religieux de

Saint-Vincent-de-Paul. à Jl’Insti-

titut Dominique-Savio et au Pa-

ttonage Jean-le-Prévost. Chaque

jour, comme conséquence de

l'exode rural et de l'industrialisa-'

tion, des enfants abandonnés. des,

malades, des infirmes permanents. ‘

des vieux et des vieilles invalides

qui provenaient originairement de :

tous les coins du Canada Fran-

rais, viennent échouer aux oeu-

vres de charité patronnées par’

Son Eminence. :

Au cours de la Grand'Corvée du!

Cardinal, qui se tiendra du ler au

20 décembre, les organisateurs re-

cevront avec reconnaissance des

dons de partout et de quiconque.

Les six veuvres du Cardinal ac!

ceptent les néressiteux les plus a-

handonnds, d'où qu'ils viennent,

sans distinction d'origine, de lan-

gue. de religion ou de lieu de

résidence. Il convient que tous
“eux qui le peuvent, où qu'ils de-

meurent, fassent leur part. }

On adresse tous les dons et les

i

|
|
|

|
|
|

 

g
b
a

T
o

B
E
B
E
B
E
R
H
E
E

i
r

promesses de souscription à Ia
fGrand’Corvie du Cardinal. 66 est.
rue Dorchester, Montréal. Le nu-

méro de téléphone est RElair 1041.
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S'OUVRIR À L'ART
par Lola Gagnon

 

Croyez-vous que du temps per-
du, ce n'est pas toujours de l'ar-|
gent perdu ? Croyez-vous à l'im-

portance de certains actes inuli-

les : commede regarder un ta-

bleau, écouter un disque, admirer |

un lever de soleil, louer Dieu .. . ?

Ne pensez pas être couverts d’a-

nathèmes si vous n’avez pu répon-

dre “OUI” à ces questions. Elles

sont un peu curieuses ! Et il n’est

pas facile de savoir accorder sa
vraie place à chacune de ces cho-

ses. Ainsi, pourquoi s'intéresser à
l’Art, pourquoi vouloir y intéres-

ser nos enfants ?

a
s
s
i
s
e
s

Si elle est vraie, une oeuvre

d'art commence par étonner.

Comme une répartie d'enfant qui

vient troubler la sagesse des gran-
des personnes. Nous avons peut-

ner. Nous nous méfions tellement
des surprises. Pourquoi n'irions-  

a

nous pas demander a certaines

oeuvres d'art ce sens que nous n'a-

vons plus ?

L’étonnement ne serait que
vaine curiosité s'il n'était accom-

pagné de sympathie. 11 faut réus-

sir à accueillir à plein le monde

difficile, ambigu de l'art. Cela ne

se pourra que si nous laissons naî-

tre en nous cette préoceupation.

Ouvrir son coeur en même temps

que ses yeux. C'est ce que nous

auront vraiment regardé qui

comptera en nous. Ce que nous
 

JEUDI. LE 22 NOVEMBRE 1956,
 ——

n’avons que vu, comment pou-

vons-nous l'aimer ? Mais ce que

nous aurons contemplé longtemps

en silence ira jusqu'à nous ap-

prendre ce que nous valons au

juste. Comme à force de prier

Dieu, on finit par se connaître soi-

même.

C’est à la fois facile et difficile.

Facile, parce qu’il ne nous est pas

demandé de devenir des savants,

des historiens ou des critiques

d'art, mais de simples gens sa-

chant apprécier les belles choses.| 

me

Difficile, parce que l'ouverture
du coeur exigée est vertu trop
rare. Comme la bonté ou la dvi.
ture. L'intelligence s'agrandit plus
vite que le coeur. Et il s'agit de
coeur vaste quand on parle d'art,

Le coeur ouvert est aussi un
coeur simple. Comme par sur-
croît. Si nous nenous intéressons
pas à l’art, n ‘est-ce pas que nous
nous contentons de voir au lieu de
regarder, d'entendre au lieu d'é.
couter ? Alors ‘qu’il s'agirait de
faire avec attention ces actes sim-
ples et très purs.

EEREEERECE

LE SYNDICAT
DECONOMIE

EMERY RIQUIER, PROP.

©

  

 

présente des

'% DES COURS D’ART CULINAIRE
mardi, le 27 novembre à 8.00 h. p.m.

la salle paroissiale de Berthierville  
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COMME PRIX

N POÊLE ÉLECTRIQUE Fielviseaton

Ces cours sont offerts à la population de Berthier et
des environs parles fabricants des produits Kelvinator
en collaboration avec la Shawinigan Water & Power.

DEUX EXPERTES DANS L’ART CULINAIRE
SAURONT VOUS INTERESSER.
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ES CADEAUX
Des cadeaux en prix de présence d’une valeur de $500.00 dont un

POELE ELECTRIQUE KELVINATOR.
Ne manquez pas cette soirée qui sera des plus intéressantes,

© ENTRÉE GRATUITE e
<n

LE SYNDICAT D'ÉCONOMIE
24, Jacques-Cartier

Tél.: 6-3779
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Leettre du

‘Docteur

FIANÇAILLES— MARIAGES
NAISSANCES — ANNIVERSAIRES

Les erreurs de diagnostic

en médecine interne
“La conscience ne s’éveille que

dans la difficulté”, disait Clapare-

de. I! faut avoir le courage de re-

garder en face ses erreurs pour

s'instruire, elles représentent une

sourve intarissable de progrès, et

ce sont à ces erreurs de diagnos-

tic que l'auteur a consacré cet ar-

ticle.
Elles peuvent se classer selon

lui en différentes catégories

-— Les infarctations aux règles
devenues classiques négligence‘

grave, assimilable à un péché mor-

tel :
— Les négligences de détail :

péché  véniel, parfois pourtant

lourd de conséquences, car en mé-
decine, il n'y a pas de détail tant

que le diagnostic n'est pas posé ;

-- Les erreurs par ignorance
chapitre incommensurable dont

à la disposition du médecin aident
à en limiter le nombre;
— La confusion de valeurs : par

surestimation du laboratoire, par
surestimation de certains symp-
tômes;

— L'autorité insuffisante du
médecin : soit vis-à-vis du mala-
de, soit vis-à-vis du médecin pré-

cèdent ou des autres médecins trai-
tants ;

— Le médecin humain, ‘‘trop

humain’: qui fait dégénérer la

consultation en une ‘‘folie à deux;

— L'erreur du diagnostic dé-

finitif : un fait nouveau peut tou-

jours survenir ;

— Le savoir et le savoir-faire :

le diagnostic n’est pas tout, il faut

savoir en faire bénéficier le ma-

lade. ‘
Pour conclure, le médecin doit les découvertes incessantes mises être un surhomme.

 

 

Achetez vos

PNEUS d
‘Town & Country’

irestone
MAINTENANT!

   
  

  

   
   

   Téléphone: 6-3795
(

BRISSETTE AUTOMOBILE LTÉE

 

"HIVER

e Traction dynamique
dans la neige ou la boue.

e Doux et silencieux

sur le pavé.

e Plus long millage
grâce la la semelle de
traction extra-profonde.

Renseignez-vous
sur nos

termes faciles

   - Berthierville, PQ

TUSUSUSUNIUSUSA

LE COURRIER DE BERTHIER

MAISON DE CONFIANCE POUR L'ACHAT DE VOS FLEURS POUR TOUTES CIRCONSTANCES :

ADRIEN DUCHARME
’ 107, rue Frontenac— Téléphone : 6-4025 — Berthierville
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ict CJSO soreL

Roger Lachance prépare déja

son “Réveillon de Noé"...

On ne pourra certes pas l'accu-
ser de s’y prendre trop tard ! Ro-

ger Lachance a ,déjà commencé à

préparer son réveillon de Noël et,
du même coup, le vôtre... pour
autant que vous vouliez bien col-

laborer un peu.

Vous êtes en effet invités à lui

faire parvenir dès maintenant les
bons voeux que vous aimeriez qu’il

transmette à vos parents et amis

dans la nuit du 24 au 25 décem-

bre prochains. Vous seriez d’ail-

leurs fort bien avisés de ne pas

tarder davantage pour éviter l’en-

combrement “inévitable du cour-

rier des Fêtes.

Adressez vos lettres commesuit:

“Réveillon de Noël, Poste CJSO

Sorel en ayant soin d'inclure la

modique somme de 10 cents par

souhait. Mais, nous vous le répé-

tons, n'attendez pas à la dernière

minute. Vous risqueriez alors ou

bien que votre lettre ne nous at-

teigne pas à temps ou bien que

les cadres de ce programme spé-

cial soient déjà remplis...

‘Le poste de la belle musique”...

Qu'on le veuille ou non, chacun

finit toujours par avoir sa petite

spécialité : n'importe quel indi-

vidu comme n’importe qu'elle. or-

ganisation. C'est ainsi que CJSO,

particulièrement depuis quelques

années, s’affirme de plus en plus

comme le poste de la belle musi-

que.

Il y aurait un long débat à ou-

vrir sur ce qu’est exactement la

   

  

Bouquets de tous genres
“ Ouvert le soir et le dimanche

Service rapide et garanti
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3 NOS PROFESSIONNELS
<4
00040 PTPPOPFOTOOTOCP OPPOGEOLDOPS

ETUDE :

SYLVESTRE & DAVIAULT Ne J. A. BOIVIN
AVOCATS NOTAIRE

175, Frontenac Tél : 6-4202 Tél. : 6-45650 C.P. 130

BERTHIERVILLE, P. Q. BERTHIERVILLE

 

 

 

 
 

 

Dr ANDRE PILON LOUIS A. TALBOT C. R.
MEDECIN-VETERINAIRE

V eterimery-Suegoon AVOCAT

BERTHIERVILLE BERTHIERVILLE

Sur appointement Tél.
seulement 6-4570 J. E ST-JEAN

JULIEN CROTEAU, D.C. OPTOMETRISTE-OPTICIEN
Docteur en chiropratique Spécialiste pour ls vue

Rayons X Rays

101 Frontenac

Bureau chez R-A. Gervais
111, Frontenac BERTHIERVILLE Berthierville   
 

Roland Robillard, Avooat
A Berthierville, chaque vendredi
de 9 heures a.m. 4 5 heures p.m. AU BURBAU DU NOTAIRE J.-A. BOIVIN

MONTREAL BERTHIBR
534 ouest, Jean-Talon 221, rue Frontenas

Tél. : TAlon 1694 Tél : 6-4550  
L'ATTITUDE QUE DOIVENT
AVOIR NOS UNIVERSITÉS

Le caractère de nos institutions universitaires et les services que
l’on attend d’elles, plus que jamais à notre époque exigent qu’elles
soient tenues à l’écart des querelles politiques. C’est là une chose que
personne ne songera à contester. Leurmission ne peut être accomplie
que dans une atmosphère d’indépendance et de liberté académique
qui risque de leur être enlevée dans les circonstances actuelles. Il serait
regrettable que la situation de nos universités sorte aggravée de ces
discussions, au lieu de recevoir l’amélioration qui n’intéresse pas

 

 . lqu’elles-mêmes, mais le Canada tout entier.
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POURQUOI ACHETER VOS BIJOUX A L’ETRANGER

La Bijouterie R. A. GERVAIS
Vous offre tous les avantages des grands magasins par la quantité et le

qualité des marchandises, leur bas prix et la garantie sans condition.
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NIR LES VOIR.

    RORTE OUR

=
=
=

Sa devise est: satisfaction garantie ou argent remis Ë

=
=
=
=
=
=

SPECIALITE : Montres automatiques 25 et 30
pierres, à l’épreuve de l’eau et des coups. ,

51 VOUS ETES CORDIALE-

MENT INVITES A VE-

Monsieur, Madame, Mademoiselle!
Vous avez besoin d’une montre; venez à la bijouterie

R.A. GERVAIS. Vous trouverez un choix complet
‘ et varié à des prix convenant à votre bôurse.

~

   

  

   
      

        

       

  

Avec le garanti de renom de

R. A. GERVAIS
111 Frontenac — Tél: 6-4305 — Berthierville.

(Voisin du Bureau de Poste) t

OPTOMETRISTE OPTICIEN

J.-E. ST-JEAN
Bureau chez R.-A. Gervais

111, de Frontence : Th 64305
5.7.39 Berthiervilte, P. Q.
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ST-BARTHÉLENY …
(suite de la page 4)

d'assurance de l’Académie. Elle se

trouvait beaucoup de dettes.

(à suivre)

L.-P. L.

L'UNION CATHOLIQUE

DES FERMIÈRES

Le 6 novembre à la réunion du

bureau de direction Mme Albert

Caumartin fut désignée pour rem-;

placer Mlle Gilberte Dumaine

comme secrétaire de l’association.

Le 13 novembre eut lieu l'as-

semblée mensuelle à laquelle par-

ticipèrent plusieurs dames et de-

moiselles. M. l'aumônier, l'abbé

Y. Vandal n'ayant pu y assister,

l'ouverture d'usage se fit par la

présidente Mme Victor Masse:

Prière, mots de bienvenue et fé-

licitations.
La secrétaire lut les remercie-

ments de Mme Roger Boisvert

(Gilberte Dumaine) dont voici le
texte pour 16 bénéfice des absentes.

“Merci pour le cadeau. Merci

pour la surprise. Merci pour le

goûter. Merci pour la belle soirée

et votre amabilité à toutes. Je con-

souvenir deserve un très bon

vous toutes et signé : “Gilberte

et Roger’. La secrétaire reçoit

quelques contributions et nous

passons à l'étude religieuse qui ce

mois-ci porte sur la formation

chrétienne.
1 — A quel âge doit commen-

ver cette formation ? Nous trou-

vons comme réponse : Aussitôt

que l'esprit de l'enfant commence

à s'éveiller et nous détaillons.

2 — Que dire de promettre à

l'enfant soit de l'argent ou autres

mêmes cadeaux pour l'amener à

des ouvrages domestiques (laver

la vaisselle, rentrer le bois. etc.)
Que vaut cette formation ?

R. — Ceci développe l'égoïste.

n'habitue pas l'enfant à rendre
service à ses parents par consé-

quent fait perdre l'esprit familial

et n'atteint pas le but chrétien

qu'il doit poursuivre comme s’il le

faisait par amour pour le bon

Dieu.
3 — Si quelqu'un va à la messe

le dimanche uniquement parce

qu'il y est obligé, son attitude est-

elle mauvaise ? Peut-on souhaiter

une attitude meilleure ?

R. — Se soumettre c'est déjà

quelque chose, mais si nous y al-

‘lons pour revivre le mystère de la

croix combien c'est plus noble et

plus grand pour un chrétien.

L'étude sociale porte sur les

rencontres entre parents et édu-

cateurs.

R. — Comme ces rencontres

n'existent pas dans notre paroisse

ou très peu, nous étudions les pos-

sibilités d’en faire.

Après ces études d’une durée

de 20 minutes nous passons au

technique.

mentés de motifs au chèvrefeuil-

le ; amabilité de Mme Henri Bar-

rette nous montrant un sac à ou-

vrage dopt nous admirons le mo-

tif et la confection.

Tricot de gants par Mme Vie-

tor Massé qui comme modèle nous

présente un joli gant tricoté laine

Angora blanc pour la petite

Pauline. Des mitaines par Mme

Léo-Paul Dauphin très pratiques

pour usage courant. En dernier

lieu comme avant-goût de la Ste-

Catherine, Mme J.-C. Sylvestre

nous fait déguster de la belle tire

blanche et Mÿjle Dolorès Lebeau,

un caramel au chocolat et à la va-

nille.

Tout en faisant honneur à ces

bons plats, nous parlons d'artisa-

nat et de recettes. Merci à ces da-

mes et demoiselle qui se sont prê-

tées de bonne grâce à éclairer no-

tre intelligence et augmenter no-

tre savoir-faire.

Nous nous quittons avec un au-

revoir et à la prochaine qui sera

annoncée au prône et du nouveau

s'il vous plaît !

Bienvenue à toutes les dames

et demoiselles de la paroisse, de

la part du bureau de direction.

La secrétaire.

DE CI, DE CA...

DIMANCHE PROCHAIN, le 25

novembre. aura lieu la réunion de

l'Amicale des anciens élèves et

professeurs de l'ÉCOLE D'AGRI-

CULTUREde Saint-Barthélemy.

La journée débutera par une

messe à 9 h. 30, suivie d’un Fo-

rum à 10 h. 30. Dîner à 12 heures

et à 2 heures. réunion plénière.

Tous les anciens élèves et profes-

seurs sont cordialement invités à

cette réunion qui promet d'être

très intéressante.

x kk

EN LISANT la liste des élèves

de l'Ecole d'agriculture, nous a-

vons constaté avec peine qu’il n’y

avait aucun élève de notre parois-

se. Nos jeunes sont peut-être trop

savants pour daigner consacrer

quelques mois à augmenter leur

mince bagage intellectuel ?

x * x
NOS MAGASINS : Tel qu’en-

tendu les MAGASINS de Saint-

Barthélemy seront fermés toute

la journée, le 8 décembre. La veil-

le au soir ils seront ouverts jus-

qu'à 9 heures.

x x *

BIEN PRENDRE NOTE qu’à

partir du 14 décembre, les maga-

sins seront ouverts tous les soirs,

jusqu'à 9 heures.

* *

QUATRE SEMAINES seule-

ment avant Noël ! Faisons nos a-

chats DE BONNE HEURE afin

d'éviter la foule des derniers jours

et d'avoir un ‘meilleur choix. La

coutume se répand de plus en plus

de faire mettre de côté les cadeaux
qu’on a l'intention d'acheter. On

s'évite ainsi bien des MAUX DE

TÊTE et des DÉSAPPOINTE- Démonstration de travaux agré-

PTE

Fréquentez le

SI VOUS VOULEZ REALISER VOTRE REVE

UNE AUTOMOBILE

DODGE1957
VOUS EST OFFERTE GRATUITEMENT COMME

PRIX DE PRESENCE.

MENTS.

Théâtre Métro
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HACUN DE VOSBILLETS D’ENTREE AU
HEATRE METRO VOUS DONNE DROIT A

UNE CHANCE DE GAGNER CETTE
MAGNIFIQUE VOITURE

ADOPTEZ LE METRO POUR LES 12 PROCHAINS MOIS.
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* * *

M. Barthélemy Michaud et M.

Gérald Lincourt à l'exposition in-

ternationale agricole de Toronto,

la semaine dernière. Ils faisaient

partie d'un groupe parmi lequel

on distinguait le député de Ber-

thier, M. Azellus Lavallée.

x kX

PROMPT RETABLISSEMENT
à la jeune Andrée, 12 ans, fille de

M. et Mme Arsène Désilets, à l’hô-

pital Comtois de Louiseville de-

puis jeudi dernier.

x kx Xk

LES CONTRIBUABLES du

rang du Nord ont reçu un joli

compte pour le déplacement de

quelques poteaux de la Cie Sha-

winigan Water & Power, lors de

l'élargissement de la route. Com-

me disait mon oncle : ‘‘Ils sont

“en beau fisil” !

LA POLICE PROVINCIALE a

fait enquête concernant la dispa-

rition de certaines affiches posées

dans les rues de notre village se

rapportant à la circulation des vé-

hicules-moteurs. Quelques jeunes

gens sont impliqués dans cette af-

faire qui est loin d'être à leur hon-

neur. Le Conseil municipal a fait

assermenter M. Armand Fafard

comme constable spécial.

*« *

Mme Alex. Chauveau, de Mont-

réal, en visite chez ses enfants, en

fin de semaine.

* x *

M. Arthur Bellemare vient d’é-

trenner une belle Buick. Vas-tu

regarder tes amis quand même,

Arthur ?

x Xk Xk

IL PARAIT qu'il y aura grande

fête POUR LES ENFANTS, dans

l'avant-midi du premier décembre

au MAGASIN MERCURE. Le Pè-

re Noël arrivera de bien loin, EN

AVION, et fera une distribution

de cadeaux à chaque enfant. Qu'on

surveille bien les annonces qui pa-

raîtront sous peu dans ce journal.

* *
FÉTONS LA STE-CATHERINE:

Tous les jeunes sont invités à ve-

nir fêter la Ste-Catherine, à la
salle paroissiale, jeudi, le 22 no-

vembre à 8 heures du soir. La

J.A.C. prépare encore cette année

une soirée d'un caractère nouveau

qui intéressera tous les jeunes.

Done, à jeudi soir pour fêter

la Ste-Catherine.

Un responsable

de la J.A.C.

x *
NAISSANCES : BÉRARD —

Le 11 novembre a été baptisée

Marie, Marguerite, Renée, Michel-

le, enfant de M. et Mme Rodri-
gue Bérard (Marie-Reine Trudél).

Parrain et marraine: René et

Rollande Bérard, frére et soeur

de l’enfant.

SAVOIE — Le 11, Marie, Thé-

rèse, Céline, enfant de M. et Mme

Urbain Savoie

— AVIS —

À L'AVENIR:

LES PROGRAMMES
CHANGERONT LE

JEUDI ET DIMANCHE
DE CHAQUE
SEMAINE.

AON

TOUS LES

MARDIS

SOIRS

OTO-NTE
300.00 

 
(M.-Paule Ladou-.

WYNNNIUUININNWALSALLTINTWWWINIWINSWWWWIL

JEUDI. LE 22 NOVEMBRE 1956.

BRASSEE AU RALENT)

AU GOUT DU QUEBEC   
HE L'AMI! POUR TE REMONTER

prends plutét une BRADING...l1a biére robuste!
  

 

 

ceur). Parrain et marraine : M.

et Mme Chs-Auguste Savoie, de

St-Cuthbert, oncle et tante.

LAFONTAINE — Le 18, Jo-

seph, Michel, enfant de M. et Mme

Léo Lafontaine (Denise Fafard).

Parrain et marraine : M. et Mme

Lionel Bérard, de Maskinongé.

FÉLICITATIONS à M. et Mme
Maurice Désy (Rolande Carufel)

à l'occasion de la naissance de Ma-

rie, Marthe, Johanne, survenue le

9 novembre à l'hôpital Comtois,

de Louiseville.

x % Xk

Bonne fête à Mme Germain Le-

beau qui célébrera son anniversai-

re de naissance le 23 novembre,

de la part de son mari et de ses
enfants.

kx kk

4 L'AFFICHE DU

THEATRE METRO
Rue Montcalm

 

MM. Emile Pichette et Jacques

Mercure à la chasse dimanche der-

nier, à 62 milles en haut de St-

Alexis-des-Monts. Ils étaient les

hôtes de M. Alf. Dupuis, beau-fre-

re de M. Pichette. Spécial merci
au ‘‘cook’’ du camp pour l'excel-

lent dîner. ’

NOSTALGIE

Un régiment en campagne traverse le

désert. L'eau ast cruellement rationnée.

Rien à attendre’ avant le soir. Pendant la

halte un des hommes s'affaisse, la tête

dans les mains.
“ — Malade? fait le sergent.

— Non. Simplement le mal du pays.
—Peuh ! comme nous fous.

— Oui, mais c'est spécialement mauvais

pour moi : mon père tient un bar!
e

f :

 

SUR SEMAINE : Ouverture :
DIMANCHE ET JOURDE FETES : Ouverture: 1 h. 30 jusqu'à
fermeture. Tél : 6-4536.

VUSWUWIIWIUSNSUVVUE

JEU., VEN., SAM., 22, 23, 24 NOVEMBRE
L'OISEAU DU PARADIS (couleur)

Avec Louis Jourdan — Pedra Paget — Jeff Chandler

UNE FEMME PAR JOUR

USINEWRIWUWUINIRIIWII

MAR., 25, 26, 27 NOVEMBRE

LA GRANDE CARAVANE

avec Vera Ralston — Joan Leslie — Forrest Tucker
John Russell — Ray Middleton — Pat O'Brien

LA MAISON SUR LA RLAGE
Avec Joan Crawford — Jeff Chandler

— PUREASUSURIWEUSUSRIREUSUSUSN
JEU., VEN., SAM., 29, 30 NOVEMBREEY {er DECEMBRE

‘LEGITIME DEFENSE
Avec Benjamino Gigli — Emma Grammotica

CONTRE LA Loi

DIM, LUN,

x 6 Lids

7h pm, 2 Représentations
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Ja Semaine à la Télévision

IYTT

CBFT Montréal — CANAL 2

SAMEDI, 24 NOVEMBRE

g.0n- Fon Fon

§.45— péfilé de la Coupe Grey

10,30-- Défilé du Père Noël

11.00-- Concerts pour la jeunesse

12.00-—La Coupe Grey en Matinée

12.3u-- La Coupe Grey
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30--Long métrage

fo -Tie Tac Toc

au--Film

«o-- Beau temps,

mauvais temps

3Ce soir

5A votre service

15-- Le.Téléjournal

an C'inéfeuilleton

45--Quelles Nouvelles

ou-—Aventures

u-- Chacun son métier

n0—Soirée du hockey

30--A la romance

nà- Le Téléjournal

Ju. Nouvelles sportives

15 Long métrage

MANCHE, 25 NOVEMBRE

bu Grand-Messe

vo Musique

53 Le Téléjournal

nu C'inéparade

“à Cabinet des estampes

11  Arvtualités religieuses

sun. Passe-partout

20. Eauxvives

no Je Hockey de chez nous

no Kim

do Pépinot

si La Joie de connaître

; nu Tues travaux et les jours

no - Nouvelles et l'Actualité

»o -La Clé des champs

bu--\usic-Hal
bu Cléopâtre

au--Le Théâtre populaire

se. Prise de bec

sw Le Téléjournal
.ïi--Nouvelles sportives

15---Pnint de mire

{5 Le monde du sport.

NDE 26 NOVEMBRE

bo Musique

be Film (

sw Ju Vie qui bat

to Kimo

hau Ce soir

45 Carrefour

ni Teg Affaires de l'Etat

15---Le Téléjournal

su Cinéfeuilleton

15 Rollande et Robert

tu Les Belles Histoires des

pays d’en haut

s0--Rigolade

Ju-<-Porte ouverte

*b--Théâtre Colgate

4 Reportage
.5v- Les Idées en marche

bo Le Téléjournal

f

/
Nous vous donnons un garanti de 30 jours

GUSUSUSUSUSUSUUE

11.10—Nouvelles

3.00—Musique

5.00—Film
5.30—Pinocchio

Ambroise

6.30—Ce soir

6.45—Carrefour

9.00—C’est la v

11.00—Le Téléjo

11.10-—Nouvelles

= .45—Carrefour

m
2

2

8

8.30—La Famil

9.50 —Lutte

10.00—Le Point

d'interrog

10.30—Au p'tit ¢

11.10—Nouvelles

3.00—Musique

00—Film

.30—TFilm

.45—Carrefour

5

5

6

6.30—Ce soir

6

7.15—Le Téléjo

7

~
1

11.00—Le Téléjo

11.10—Nouvelles

3.00—Musique

5.00—Film 

WUSUSRSUSTRIRPRPW/;

0
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sportives
11.15—Télépolicier

MARDI, 27 NOVEMBRE

6.00—Les récits du Père

7.15—Le Téléjournal

7.30—Cinéfeuilleton

7.45—Paris chante

8.00—Le Survenant

8.30—Cap-aux-sorciers

ie

9.30—Histoire d'amour

10.00—Rendez-vous des sports

10.30—Arts et Lettres

urnal

sportives
11.15—Télépolicier

MERCREDI, 28 NOVEMBRE

rage

trésors

2.30—Place aux dames

3.30—Long mét

5.00—Film

5.30—L'Ile aux

6.00—Opinions

6.30—Ce soir

.15—Le Téléjournal

.30-—Cinéfeuilleton

.45—Les Collégiens

Troubadours

8.00—Pays et Merveilles
le Plouffe

ation

afé

11.00-—Le Téléjournal

sportives

11.15—Long métrage

11.15-—Télépolicier

JEUDI, 29 NOVEMBRE

.00—Histoire du Canada

urnal

.30—Cinéfeuilleton

.45—Toi et moi |
8.100—Le Fil d'Ariane

8.30—14, rue de Galais

9.00—Rendez-vous avec Michelle

9.30—Le Théâtre des étoiles

10.00—L'Heure du concert

urnal

sportives

11.15—Télépolicier

VENDREDI, 30 NOVEMBRE

5.30—Le Grenier aux images

6.00—Sophie-Magazine

LJUTUTUSUTUTWUUSUSWUUTRUUSVUWANTVAS

SOYEZ PRUDENTS DANS L’ACHAT D’UNE

AUTOMOBILE USAGEE

 

Automobiles

Ford 1953 4 portes
Plymouth 1952 4 portes
Plymouth 1951 (Suburban)
Dodge 1951 4 portes
Ford 1951 4 portes
Chrysler 1951 4 portes
Plymouth 1950 4 portes
DeSoto 1949 4 portes
Dodge 1948 4 portes
Chrysler 1948 4 portes
Pontiac 1948 4 portes
Dodge 1947 4 portes
Plymouth 1947 4 portes
Oldsmobile 1947 4 portes
Pontiac 1941 4 portes
————

 

Dodge 1941 4 portes

Plymouth 1940 4 portes

Dodge 1939 4 portes

Chrysler 1939 4 portes

Bicycle Panters

Camions

Dodge 1955 31 Tons

Dodge 1955 14 Ton. Exp.
Dodge 1951 Spec.
Fargo 1951 1 Ton. Exp.

Fargo 1951 3 Tons

Fargo 1948 3 Tons

. (Dompeuse)

Fargo 1947 14 Ton. Exp.

Jeep 1944 Express

 

Brissette Automobile Ltée
6-3795 —BERTHIERVILLE, P. Q.

UNISUSUSUAN

  

 

 

242, Montcalm—Tél,i
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6.30—Cesoir

G.45—Carrefour

7.15—Le Téléjournal
7.30—Cinéfeuilleton -
7.45—Pour elle
8.00—Le ‘Sport en revue
8.30—Chansons-vedettes

9.00—Le Théâtre du Mystère
9.30—Quatuor

10.00-—Profils d'adolescents
10.30—Conférence de Presse
11.00—Le Téléjournal

11.10-—Nouvelles sportives

11.15--lEpopées modernes

11.30-~Reprise long métrage
 

RUUVUURURUIN

Saviez-vous

que...

NIIVIUSUSUISNNS

+ Les femmes espionnes sont à

l'oeuvre au Canada. Les offi-

ciers militaires ont été mis en
garde.

+ Unc femme reprochait a son ma-

ri que chaque fois qu’il voyait

passer une belle fille, il oubliait

trop facilement qu'il était ma-

rié. “Au contraire”, réplhiqua-t-

il, ‘rien ne my fait penser et le

regretter davantage”...

+ Le comble de la politesse. c'est

de savoir baîller, sans ouvrir la

bouche!

+ Sur un total de 96 faillites ré-

centes dans le pays, il y en a eu

OF dans le Québec. Seulement !

+ Restreindre le crédit est

+ Pour une

d'argent,

phe.

©

pauvres, c'est

du bois de chauffage,

dire de la bonne chaleur.

re britannique du

plus total, prédisait déjà en

1848, Lord Shaftesbury.

©

+ Les femmes ‘‘vieux jeu'’ feront

dans la monotone vie quotidien-

ne joue un rôle important. sur-

tout le matin.

+ Tous les bruits de guerre ne

sont pas de nature à calmer les

nerfs. Avec ça. que la bourse

est très nerveuse. Que de mo-

tifs d'inquiétudes!

+ 11 n'y a pas de temps plus pro-

pice que le mois de novembre,

pour pardonner a ceux qui nous

ont gravement fait tort, même

à ceux-là qui dorment du der-

nier sommeil.

+ Santa Claus ne se fait pas tirer

l'oreille, pour arriver tôt, cette

année. Nos marchands devraient

faire des affaires d'or.

4 Le ridicule ne tue pas. Sans Ça,

il y aurait plus de morts subi-

tes.

SOONDUQDePPPPOODdd

Aux abonnés!

abonnement comporte un

| Merci d'y voir. 
une

fausse manoeuvre préjudiciable

à tout le monde, sans exception.

misérable question

plus de 5,000 étu-

diants qualifiés ont dû quitter

leurs études. C'est une catastro-

+ Durant la dure saison froide, la

plus belle charité à faire aux

de leur fournir

c'est-à-

+ Rien ne pourra sauver l'Empi-

désastre le

meilleures épou-

L’acquittement- de votre|

double but: vous n'y pense- |
rez plus. et ça nous aidera! ‘{|

; ; Ce 04

LOGEMENTS A LOUER
Deux logements fraichement re-

novés. Un de quatre pièces. Un au-

tre de deux pièces et demie. Très

bien situés à 31 Frontenac, Ber-

thierville. S’adresser à : M. J.-E.

ST-JEAN, 18 rue Champlain,

BERTHIERVILLE — Téléphone:

86-4305, le soir 6-44086.

 

POUSSINS BRAY

tes Bray races de pondeuses, croi-

sées, ‘‘Ames-in-Cross’”’. Recher-

chées pour les oeufs de grade A

gros afin de satisfaire le marché

'57. Nos couvoirs ont aussi poulets
pour le gril, cochets, etc. Deman-

dez notre liste, nous avons pour

livraison immédiate, agent NOR-

MAND DESROCHES, R.R. 2,

BERTHIER JONCTION.

 

À VENDRE
Cabinet de cuisine. Un poêle à

gaz. Une armoire à linge. S'adres-

ser à: 158, Frontenac, BER-

THIERVILLE, Tél. : 6-4472.

 

À LOUER
Un logement’ de 4 appartements.

S'adresser à : MARCEL BLAIS,

31, Grande-Côte, BERTHIER, Té-

léphone : G-4131.

 

À LOUER
Un logement de deux apparte-

ments situé à 2371, rue Montcalm,

Tél. : 6-3813.

 

À LOUER
Un logement de 5 appartements

avec garage et cour. Situé à 46,

Frontenac, Berthierville. S’adres-

ser à : TEL. : 6-4452.

 

LOGEMENT À LOUER
A 12385, rue Alfred, Montréal-

Nord. Trois grands apartements

neufs, libre immédiatement. Ré-

servoir à eau chaude, voltage 220.

Veuillez vous informer à l’adresse

mentionnée plus haut. Tél. : BE-

lair 6594.

 

À VENDRE
Une fournaise à l'huile de mar-

que “Duo Therm’. En très bon

ordre. S'adresser à : FRANÇOIS
DESROSIERS, 219 Montcalm,

BERTHIERVILLEF, Tél. : 6-4160.

 

À VENDRE
Terre avec bonne maison. près

de la ville de Berthier, 60 arpents

en culture, prix raisonnable, faci-

lités de paiements (30 ans) avec

léger comptant. S'adresser à : CA-

"| MILLE DUCHARME, Tél. : 6-4013

 

toujours les BERTHIERVILLE, P.Q.
ses !

e CHAPELET PERDU

+ La comptabilité de l'humeur Lundi soir le 12 novembre a

été oublié à l'église un chapelet

de grande valeur, monté en or

avet grains brun tabac, fait par

les Moniales avec fleurs séchées,

provenant du décès de la mère de

la personne éprouvée. Une récom-

pense donnée à quiconque le fera

parvenir au presbytère ou au Ca-

sier Postal 311, BERTHIER.

 

A VENDRE
Un poêle à très bonnes condi-

‘tions. S’adresser à :Mme ROLAND

DESCHENES, ST-CUTHBERT, Té-
léphone : 6-3394.
 

À LOUER
Un logement chauffé, trois ap-

partements, chambre de bain, eau

chaude à l'année, place résiden-

tielle. S'adresser à : J.-R. GODIN,

161, Frontenac, BERTHIER, Té-
léphone : 6-4273.
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SECTION DES PETITES ANNONCES
ll y a quelque chose pour vons dans nos annonces classées

pjofozoJotojojozeJezoJojojozetozoJetezefozoJotezotoiejotofetojotojoteture

    
MACHINES À COUDRE

Nous vendons la machine à cou-

dre Singer et toutes autres mar-

ques. Nous réparons et recondi-

tionnons toutes les marques de

machine à coudre, et nous pou-

vons vous fournir toutes les piè-

ces de rechange. S’adresser à : La

Maison Delisle & Fils de Joliette,

Tél. : 6363 ou vous pouvez vous

adresser au SALON LEO POI~
Un très grand choix de poulet- |RIER, BERTHIERVILLE — Tél. :

6-4518.

 

A VENDRE

Un lit capitonné, largeur 54

pouces, avec matelas à ressorts,
Un parka double en mouton,

grandeur 38. S’adresser à : MME

RENE RICHARD, 58 Ave. du Col-

lège, BERTHIFERVILLE. Tél.

6-4123.

 

À VENDRE OU À ÉCHANGER
Plusieurs chevaux a vendre ou à

échanger dont la pesanteur varie

entre 1000 et 1800 livres. S'adres-

ser a: HERVE FLEURY, Tél:

906-s-4, ST-JUSTIN.

 

À LOUER
Logement de tros appartements

avec chambre de bain. Situé sur

la rue Champlain. S'adresser à :

17 rue Champlain, BERTHIFR-

VILLE, Tél. : 6-4126.

 

À VENDRE
Un moteur Johnson 8.1 force

avec chaloupe en plywood. Le tout

en très bon ordre. S'adresser à :

25, rue Crémazie, BERTHIER-

VILLE — Tél. : 6-4037.

 

À VENDRE
De la croûte de bois mou. À

vendre à très bas prix pour celui

qui prendra le tout. S'adresser à :

Lous-J. BONIN, LANORAIE —

Tél}, : 547.

 

À VENDRE
Terrains et propriété à vendre.

S’adresser a: DAMASE BONIN,

Grande-Côte, BERTHIERVILLE,:

Tél. : 6-4597.

 

À LOUER ,
Un logement de 5 appartements

avec garage et cours. Situé à 46

Frontenac, BERTHIERVILLE —

Tél. : 6-44:52.

 

PERDU

Un porte-monnaie noir a été

perdu jeudi soir, le 15 novembre,

au théâtre Royal. Récompense

promise à qui le rapportera. TE-

LEPHONE : 6-4588.

 

VOS NOUVELLES OU
CELLES DE VOS AMIS
SONT TOUJOURS
BIENVENUES AU

COURRIER de BERTHIER.
Appelez à 6-3105 ou

mallez-nous un petit mot.

"Le Courrier de Berthier”
Berthierville, P. Q.

Prière, cependant, de signer
votre lettre.  
 

VRIUSRIUSMUUNUSUNUN

Encouragez votre journal

local et faites-le lire...

PROS

USOSRSUSUSTUN 
POUR NETTOYAGE DE VOS TAPIS ET MEUBLES

E. Labelle & Fils nettoient à domicile meubles

ot tapis
spéciale aux institutions religieuses, hôpitaux,

hôtels. — ESTIMATION GRATUITE.

SPECIALITES : CAPITONNAGE ET TENTURES

Pour fous renseignements, appelez :

~E.Labelle & Fils

  
is. — Travail garanti. — Attention

Lanoraie, P. Q.
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o— LA VENTE BAT SON PLEIN —

CHEZ FRANCOIS
219, MONTCALM BERTHIERVILLE

2,
afeedeafoalosdeatecieciotestsoteateleedeatoedostvaloiodsctodedoedsatestalestoatrotestsaootociontoctoaioolsadiatoctatrafetsatedralrifrelsalecdraesiatesioisaiociodenls

x

En vedette: le fameux disque ‘‘Remington’ hautefidélité

* Victor x FleetwoodUN CHOIX COMPLET DE DISQUES
COMPRENANT DE LA

TOUTE COMPÉTITION
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MUSIQUE CLASSIQUE ET POPULAIRE SUR 10 ET 12 POUCES.
LES FAMEUX DISQUES REMINGTON. HAUTE FIDELITE

ENREGISTRES EN EUROPE.

 

 PRIX PLUS BAS QUE CEUX ANNONCES
PAR LES “CLUBS DE DISQUES” -
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    Tél.: 6-4160
Cadeaux « disques += I’achat ¢= tourne-disques 219, Montcalm — Berthierville
ENIETSAESTATSTATTSEPSNCANNOT7ST0%YAYAYkSrSdYAN02YdYWmen

SUMMNANOOONSHHSSONNNGGONUSHENHSSOCGONUHESHLSGSGOOGGSOHHGNESES

ATTENTION! ATTENTION!

LA TELEVISION —
RCA VICTOR

du modèle 1957

est maintenanten vente à des
conditions faciles et à des prix
défiant toute compétion chez

J. A. LAFOREST LIMITÉE
30 RUE FRONTENAC À BERTHIERVILLE,P.Q.

Nous avons également des prix spéciaux pour les modèles RCAVICTOR 1956
MOTOROLAmodèle console 21 pouces 821900
MOTOROLAmodèledetable21pouces

98005008000000000600990006000000000000060086064cesa ous
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5 T5>  NEMANQUEZ DONC PAS CET-
Musique de Vos disques 5 TE CHANCE UNIQUE DE VOUS

VENEZ pa = I> PROCURER DES DISQUES
grands compositeurs préférés = A VOTRE CHOIX
Chopi Valses @won HAUTE

|

FAIRE [Mambo 334 8
Massenet. . AT ITD Rumba q
Verdi FIDELITE V 0 T R E prove 10 et 12 pcs a

Shuman 33 1/3 - 12 pes Tango q :
e Bussy ChoCha gBach Sdon CT GR CHOIX je 09, :

Etc., etc. Hit du mois &
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